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STATUTS, 







E T 

REGLEMENS Q^U E 

doivent obferver les Confrères 
de la Royale & dévote Compa- 
gnie desPemccnsBlancsde Nôtre 
Dame du Coofalonde Lyon, 

jtgfgée à la grande Archicmfrerit dt 
I Notre D^r/je du Certfaton de Rûmi l*anm 
*é e i j 78. f 0HS * e Pontificat d^ W* 5* 
Perde Pape Grtgtirê XIII* 

Et confirmée par fa Bulle du ijM*y ijS jj 

Enfemble le devoirs des Officiers & d'un 
jibrcgê ffifiorifue de cette Compagnie 
depuu fon irrJtitHtion in cette Kiite p4f t 
Saint Bmavemure l'année 1174, 
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A LTON. 
dépens de la Royale Cotirç»w\\ç. fe% 
Penitens de Nôtre Dame fo 
Coaftlon de Lvon 
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[MESSIEURS, 
MESSIEURS 
NOS TRES-HONORE'S 
Confrères les Penitens de 
Nôtre Dame du Confaion de 
Lyon, 



essievrs; 



Nos très chers & tres-honùris Cotu 
frères y bien que par la Miferkorde 
de Dieu notre Compagnie aye la gloi- 
re .SHte toujours la même 7 fans 
plieratkn ny diminution de pieté 
& de ferveur depuis fin étabiijfe- 
ment de quatre tent fiixmte années 
en cette Ville ± & que nous pouvons 
dire à U plus granit gloire àe îùt* 








Utie 



EPISTRE. 
que par le zcle & t&fage conduite 
lM jfrurs les Rcoïturs & Vite-Rcc- 
teurs vos Predccefturs y elle a acquis 
m nouveau tuf! te par la Reforme & 
te changement de plufieurs ckofes qui 
lui chient cneréufes ou inutiles. Ce* 
pendant comme il efi trfs4mp®rî*nt 
de renouvelUr de tems en tems cet 
efprit de pénitence f dejkté , & de 
ferveur qui a firme le caractère de 
cette dévote Compagnie : Nom avons 
jugéqutl était a propos de faire une 
nouvelle édition de nos Statuts & 
Règlements tant À caufe qnelcsder* 
nier es éditions ont manqué , que pour 
inférer dans celle.cy ce que le Confeil 
a trouvé a propos de retrancher oh 
£ augmenter fous tamhorité & le bon 
flmfir de Nos Seigneurs les Archevê- 
ques Comtes de Lyon y pierre d'Epinac, 
Albert de Bettievre , Denis Simon 
de Marqnemont y Charles de Utiiron > 
Mphonfe Loms «Vuplejjïs de %ichelie» % 
Camille de Neufville , Claude de St. 
George & François Paul de Neufville 
de VillerofA prefent feant^ que notre 
Com* "'- non feufemènt com- 
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EPISTRE 

me notre tres-d/gnc Prélat & Supe* 
rieur ? mais emor comme notre bon 

IVert , & ires puifant PrateÛeur* 
J$ue perfinne ne foiî fur fris des 
faim paternels & dcsbontez extfaor* 
dinaires de te grand TreUt pour 
notre Compagnie 3 parce que quand 
ttie ne les attirtroii pas fur elle par 
fesprofinds refpctfs & par fin obéi f 
famé fidelle à Cauthorité que Dieu 

Plut a donné fur nos Ames dont il efi 
le hon & vigûant F&fteur ; Elle au- 
voit du juftmcnt les attendre comme 
une fuite heureufe des bontez defetê 
Monfiignem Charles de 7(eufvUle 
dïAlincourt de très illufire & gforicu- 
fe mémoire Trifayeul de ce grand 
Archevêque m Ce fut dans Vannée 
1588. que cet incomparable & dévot 
Seigneur étant Gouverneur de cette 
Ville , & des Provinces de lyon- 
mis , ïonft , & BeaujoktSy ne dé- 
daigna pas d'agréer FeleÛion que 
notre Compagnie fit de fa tres-itlufire 
ferfinne pour fin ^eâtur ; Il accep^ 
ta cet employ avec une bonté nom- 
fareïlle 7 & on ki en vit rcwçlVïU* 







EPISTRE 

fonBiont publiques & prhéài 
cette fainte humilité qui fait /cimier 
ta vertu des Grands deia\Tèrre^uand 
ib ficonfacrentk Dieu* Ce fut dan* 
f exercice de cette charge quïl fit 
faroître un cœur & des entrailles de 
Fere four Ces Confrères % qui auront 
toujours fa mémoire e» benediÛiô&y& 
tant que Dieu permettra fte notre 
Chapelle fubfifie > la fofteritéy verm 
avec admiration , gravées fur Mar- 
bre noir en lettres d'or afin entrée , 
CE* au dedans les marques /datantes 
de fa pieté & de fis libéralités > qui 
fint les plus vifibles comme les plus 
magnifiques ornemens de ce pompeux 
édifice. Les fintsmens de pieté & de 
iUfltgtQnfontfi naturels^ cette très** 
ïïlufire Famille , qu après wvoirpttfsé 
des Pères aux F //j, nousfimmts affez, 
heureux four les Voir communiquer 
de l'Oncle aux Neveux y petits fils & 
arrière petits fils ; 

^uene peut pas fur les ejprits 
i exemple de ceux que Dieu a élevé 
fur nos thés / Von ne vid pas plutôt 
/* ™u+ compagnie du Cvnfalon née à 
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EPISTRE. 

Rome des faniez, des Souverains Pon~ 
tifes Clément IK Grégoire X, & des 
travaux de jaint Bonaventure fm 
Instituteur , que tous les Souverains 
d'Italie en érigèrent d*n$ leurs Etats , 
avec ta permijfion des Papes & fitt 
tout du Pupe Grégoire XIII qui leur 
detma de beaux Privilèges Jf avoir de 
$ officier d'autres Confrères f de déli- 
vrer des Ejelaves chez, les Infidèles > 
ec que le Pape Sixte V m confirma & 
leur donna de greffes fimmespour la 
rédemption dtf Captifs^ & enfuiti 
ffli$rif\ilh R&detr*nçe& de Po- 
logne, la trouvant érigée a Lyon, en 
porta l f Habit folemnellemtnt y & en 
fit les exercices avec une pieté vérita- 
blement *$$yalle : Ce qui fut caufe k 
la vue de ce Royal exemple qu'une 
finie de Princes , de Prélats y de 
Gouverneurs , de Seigneurs , & de 
Magifirats iy firent mjerire, enpor* 
twnï* VHakh f & en occupèrent les 
Charges ; Ifyus en avons des preuves 
Authentiques dans nos Archives j car 
nous y trouvant au nombre de nos Rec- 
teurs > Nos Seigneurs de Mtndekt ttw 




EPISTRE. 
ïj8j. & d'Alimourt Gomtetneun 
de Lyêtty en ijBB ¥ M*ffir* Baitazar 
de Villars en 15 8j. qui fut enfuît* 
Archevêque de Vienne m Mejftrefac* 
ques Tejle Marquis de Bajay & SeU 
gneurde Tanay SeÛeur e*i$%J 9 & 
*n i6oî # LMejfire Guillaume iAlbon^ 
Comte de Lyon y Precenteur y & enfuit* 
Doyen % Relieur en 1 64 .1 . fans parler 
de ceux fui ont caché fus le voile de 
$humilité& de ta pénitence dans cette 
Compagnie jen qualité de fimpïe Confire* 
resfiéctm d'une haute Naîffmte jomme 
Monfeigneur le Marquis des. Sot tin % 
Gouverneur du Dauphin/ , & Lieu* 
tenmt General de Monfetgneur le 
Duc de Crevais 3 & de Nemours fin 
frère % mu gouvernement de Lyonnoh $ 
Prince de la Maifin Souveraine de 
Savoye en 1593. Enfin pour tout 
eomprendre en un mot, nos catalogues 
font remplis d'un grand nombre de 
Confrères y Seigneurs , Gentilfommes 3 
Trefidents y Lonfitlers , Treforiers de 
Trance % Elut , & Magtffaats de Ville 
qui ont confacré À la Pénitence tout 
ce qu'Us avoient de mijfancc <fc d'aï* 








EPISTRÎ* 

fhorité pour porter la qualité de Fe- 
nitens & de Serviteurs de la Bruine 
M*rie m Jugez* apréscetajî du tems de 
tes itlufires Pénitents , notre Compa* 
gnie qui fut t* première & la plus 
Ancienne des voilées &> non voilées de 
cette Ville\ étoit dans fcdujîredr dans 
l éclat de la vertu & de ia pieté" ? Ce 
qui rend notre bon - heur achevé 7 ieji 
que ces bien - heureux tems ontpajfé 
par fitcccjfion jufkqes a Nous fans retÂ* 
thementpar la grâce de j>îeu y Mon- 
feigneur Framfois de NeafuUle de 
Ftlkny Duc & Pair 3 Maréchal de 
France y Gouverneur des Filles de 
Lyon , Pays Lyonnois] $ Foreft é* 
Beaujolais Rctfeur + Mcffire Camille 
de Thelis Seigneur de Falorge , Che- 
valier de l'Ordre Militaire de Saint 
Louis , Major de ta Fille de Lyon % 
Vice - Reiiiur 1 7 1 5 . Monfeigneur 
François Paul de Neufuille de Fille- 
Roy Archevêque Comte de Lyon f 
Reéteur 17 \ 6 9 Mejfre Berthon de 
Grillon , Archevêque de Fienne f 
Monfeigneur te Marquis à'Alimour f 
Monjeignem le Dm de Kilkx^ ^ 








EPïSTRE f 
Mmfetgneur le vue de R etz 
Mejfire tout s Ravai ancien Prcvop 
des Marchands y Mejfire Jofeph 
à'Arn Marquis de Mont - Melm* 
& outres fiâtes. Et nous efperons 
quel tes continuera à la poflerhi 
mvec l* même efprit de pieté & de 
feniteme* Pour donc prévenir tes 
maux que U tiédeur pourrait produi- 
te a t avenir , Nous avens avec le 
Confit délibéré de f sire reimprimer 
nos Statuts , dont chaque Article efi 
mm flambeau qui a éclairé tes pas 
de ms Predecejfurs dans le chemin 
de la pmitence m Suivons ces lumiè- 
res brillantes y Mess eurs , en /*- 
fant & relifant ces Règles de mpe 
devâir. Elles fini ici dans un ordre 
aise pour tous ms Confrères en gêne- 
rai 9 ér en particulier. Que ta pra- 
tique exacte de ces Statuts foit don§ 
une lumière qui brille dans ms œu- 
vres > aux yeux des hommes qui en 
loueront le Père celefte^ dit Jes us- 
Christ wjtre Seigneur* Elevons 
nos cœurs & nos efprit s par la priè- 
re , en abatjfant nos corps par les 



EPIST'RE. 
fonts exercices de la Pénitence , afin 
que nous pui fiions trouver accez, en 
toute confiance au trofne de la Grâce , 
comme S. Paul nous y invite $ Souve- 
nons -nom incejfamment de cette 
excellente fentence de faint Ber- 
nard y que jamais un bon & un 
véritable Serviteur de la très m 
Jointe & tres-Augufle Vierge Ma* 
rie ne périt. Soyons fidelles à nojire 
Vocation , & comptons ici bas avec 
faint Augujlin tous les plaifirs de 
la vie comme des momens p*Jp*~ 
gerSy en comparaison de F Eternité 
lien-heureufc ou mal hem 'eufe. En* 
fin. Messieurs, nos tres~chers 
frères, aimons noftrc Société' dans 
U crainte de Dieu , comme dit 
faint Pierre, & /oyons tous unit 
en fefus- Chrifi par le lien de U 
charité, & prions les uns pour let 
autres , afin que nous foyons tout 
fawuez, èefi ,'Messjbu*», 
ce que nous vous demandons pour 
Nous, ér ce que nous feront pour 
Vw % pms que 2fous femmes veru 



EPISTRE. 
ttbkment en Jesus-Chri rtr- 
Noflre Samtewr -, &• en fi êrn- 
fiiaft Ma*. 



%MESSI£VRS % 



7(9s tres-chers & trc$-bonttordt 
Confier es , 



yqs trts-EumbleS^ fit* ' obeftân* 
iPe'ttes-affcâionnez ferviceur»" 
. * & Confrères 'les R B c t sv k 




PREFACE. 

E|j^E n'eft pas allez devoir des 
Igflli Statuts &C des RegJemens , il 
les faut obferver j Ce n cft pas af- 
fez de les obferver félon /* lettre 
qm ittë , ( comme dît Saint Paul (ïï 
faut les obfervery^e* tcjprh qui vi- 
vifie i Ceft pourquoy les Juifs qui 
s attachoient à la lettre de la Loy , 
& qui nen recfaerchoïent pas Tef- 
prît » lequel ne pouvott être donné 
que par Jésus- Ch r i st, ( ne le con- 
noiflaot point 3 &c ne l'invoquant 
pasj ont été reprouvez f nonob- 
stant la connoiflance qu'ils ont eue 
des volontez de Dieu , & toutes les 
autres faveurs qu'ils ont reçues de fa 
Bon téX amour eft 1 efprit de la Lov 
de Dieu: c'eft: pour cela qu'à pareil 
jour que la Loy fût dônée aux Juifs 
le S. Efprit , qui eft tout feu & tout 





r X EFACE. 
tmour , descendit fur l'EgHfc des 
Chiciiens % Ccftpour cela encore, 
que le pic mie r des préceptes Divins, 
le principal & le plusumverfel , eft 
celui qui nous oblige d'animer Dieu 
de tout nôtre cœur* & de ton tes nos 
forces * Dans Tordre de la lettre ce 
^tpte tft le premier ; & iclon 
l£iptit jccft Je principal & le plus 
univcrfcl parce que tous les autres 
doivent eue obfervez par amour en* 
vers Dieu : Car nous devons aimer 
tyôtre prochain pour TA mou r de 
Ditu i honorer nos par en s , & ac- 
complir tout Je refte de la Loy par 
ce même principe & pour cette 
nicme fîn$ & l'amour doit fe répan- 
dre & rencontrer dans nôtre obcïf- 
fanec, & dans toutes les foûmïffions 
que nom devons y Se que nous ren- 
dons aux Loix divines. 

Outre ces Loix communes à tous 
les Chrétiens , Nôtre Compagnie 
en a de particulières >qui n'y d lo- 
gent point ,n*yà celles de TEglifc 
nôtre Mère 3 qui ne font ny fi i*in- 




FREF JCE. 

tes y ny fî divines y &c qui ne nous 
font données que comme des mo- 
yens pour accomplir celles-là avec 
la Grâce de Dieu* Ce font nos Sta- 
tues 5 lefquels ne nous difpenfent pas 
de nos premières & plus anciennes 
obligations > &c du refped , 6c de 
]*aflïijettifïemcnc que nous devons 
aux Ordres de Dieu & de ion Eglife* 
mats nous y attachent , par des liens 
particuliers , & par des voyes qui 
ne font propres qu*à nous. C eft ce 
que nous aprenons du fixiéme de 
dos Statuts , qui nous dit : S/filfaut 
Jur tentes chefis iahfiemr desséchez* 
mortels , & garder k s Commandement 
de Dieu , &de PEglifè ; Et le vingt- 
neufvïéme * ntus oblige firtant de 
mètre chapelle , de ne point lier des par- 
ties , contre la fainteté du Jour , de 
m point aller aux débauches , & de 
nom rendre chacun en nkre Pamfje , 
fùHtouir la grande Meffe (y tapmoUe 
de Dieu 9 , 

En effet* Nous ne devons pas pré- 
tendre pour être unis et allucLcL 







P R E F A C E m 

dans des Exercices de pieté, que 
nous puïffions légitimement nous 
difpenfer de nos autres devoirs* Pour 
être Penîtcns , nous ne devons pas 
ctre moins Chrctiens*Pour être en- 
trez dans uœ Congrégation parti- 
cul ïere » nous ne femmes pas for ris 
du fein de nôtre Mère % qui eft f E- 
gtife univerlelle, &dc nôtre Paroif 
îe qui eft nôtre Eglife propre, En- 
fin , pour nous erre obligez volon- 
talncmem i & par nmre propre choix 
a -âa SLcgî^mcsis f &â des imïimC- 
£+m$t ma marquent nôtre liaifbn » 
& le refpeét que nous devons à nô- 
tre Compagnie * & à ceux qui en 
font les Directeurs , nous n'en fom- 
mes pas moins enfans de Dieu , de 
fon Eglife ,& de nos Pafteurs , dek 
quels , non pas nôtre élection, maïs 
l'Ordre de Dieu nous oblige de dé- 
pendre. 

Ceft pour cela que le trentième 
de nos Statuts ordonne ^uun Con- 
frère &imonejîé trms fiis par un au- 
tre , de quelque pèche y ( c'eft-à-di* 
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PRB FACE, 
de quelque contravention impor- 
tante ou icandaleufe aux Loix de 
Dieu ou de Ton Eglife ) àoh ejiye de- 
femmnirÛcur & Vice - Relieur , & 
après q#*îls battront averti encore une 
fois ipour Ituptatriéme $*U efi imorri-* 
gibier Statut dit ftil doit ejlrecksjfé 
Et certes avec beaucoup de raifon : 
Car pourquoy la Compagnie admet- 
troit-elle parmy des Penitens une 
Ame impénitente ? Parmy des Chré- 
tiens que l'Amour de Dieu unit , un 
efpritquï a perdu l'Amour de Dieu 
par le péché 3 & qui ne fc met poiut 
en peine de le recouvrer par la pé- 
nitence ? En un mot > pourquoy ne 
chaiïerions nous pas de nôtre Com- 
pagnie un hypocrite > qui paroi t au 
dehors ceqail n'eft pas au dedans, 
& qui par fes crimes , & Tes feanda- 
lcs a mérité que Dieu luy interdît le 
commerce qu'il a voit par le Saint 
Efprit avec le Père 7 & avec foo 
Fils ? 

Ce zèle eft bien faint & bien jtf* 
fte y ôc Jésus -Christ nous en 












F A E F A C E. 

donné un bel exemple , lors qu'il a 
chaflé du Temple * ceux qui y faU 
foient un trafic contraire au refpeft 
qui étoît dû à la fainteté du Lieu > 
& à la Majefté du Dieu que les Jiftfs 
y adoroient. Il faut avoir peu de 
courage pour faire des adions de 
cette nature , mais y manquer eft 
d'une fuite fi dangereufe , que Ci 
on ne le fait , il eft à craindre que 
le vice n'infeâe un jour par nôtre 
foîbleJTe & nôtre lâcheté toute nô- 
tre Compagnie , & que d'une Con- 
grégation de Penlten Blancs f il 
nen faffe une Aflemblée de Pé- 
cheurs noirs 5c criminels y de telle 
forte qu'il ne nous reftera fee que 
Dieu ne veuille ) que l'habit de 
Pcnkens, & ia lettre de la Loy j e eft 
à dire de nos Statuts, & nous en au- 
rons perdu L'cfprit & la grace # 

Cet efprit confifte dans la vertu 
intérieure de la pénitence, & la vé- 
ritable & parfaite pénitence dans la 
deccftatioQ du péché j dans la con- 






P £ E F A C E m 
vcrfion de l'Ame à Dieu 5 dans la 
refolutioji de s'amender à Ta venir * 
& dans fa fatisfa&ion que nous de- 
vons faire à la Juftice Divine pour 
nos offenfes pailees* Dans cette pé- 
nitence intérieure, qui eft la péni- 
tence du cœur , eft renfermé l'A- 
mour , qui eft cet Efprit Univerfel 
de la Loy des Chrétiens, qui fedoit 
répandre dans toutes leurs aékïons, 
& leur fcrvir d'Ame , de Principe y 
& de Vie : Car qui dit detefter le 
péché & fc convertir à Dieu * dit 
s éloigner de l'amour des Créatures, 
fie s'approcher du Créateur par 4 la« 
niour que nous luy devons. L'Amour 
de Dieu eft Tunique mouvement y 
qui nous unit à luy , & nous Je pare 
des Créatures 8t du Péché , comme 
lamour des Créatures eft Tunique 
principe qui nous unit à elles , & 
nous- éloigne de Dieu : Et comme 
nous ne {cautions aller à Dieu que 
par un mouvement opposé à celuy 
qui nous en fepare ; puifque c eft l'a- 
mour de U Créature! & le mépris 



~ 



" 






P R E F À C S. 
e Dieu , qui nous font perdre fa 
Grâce; C eft le fcul Amour de Dieu 
& le mépris de la Créature^qui nous 
peuvent réunir avec luy ï & nous 
rétablir en fa Grâce, 

Voilà donc que! doit être l'Efprit 
par lequel nous devons obferver nos 
Statuts , &c qui doit animer la péni- 
tence» de laquelle nousfaifons pro- 
feflïon , &c d'où nous portons l'Ha- 
bit. Nous devons detefter le péché $ 
& ne point aimer le Siècle prefenc 
Nous devons nous convertir à Dieu 
par amour y & refpircr Tair du Siè- 
cle avenir > qui eft l'Eternité * par 
nos defirs , & par nos cfperances. 
Nous devons verfer des larmes fur 
Ici a&îons criminelles de nôtre vie 
paffôe, pour laver nosconfciences> 
& les blanchir y afin qu'il y ait du 
raport Se de la conformité 7 entre 
nos habits Se nos cfprïts, & que nô- 
tre intérieur ne dememe pbintee 
que nous paroifïbns. Nous devons 
travailler a nôtre amandement , & 
à la reformation de nos mœurs. 
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Nous devons affliger nos corps par 
la moriificarion , & racheter no? 
péchez par nos aumônes , pour fi- 
tbfaire à la Juftice de Dieu. Et nous 
devons faire toutes ces dhofes pour 
l'Amour de Dieu* Mais parce que 
nous ne fçaurionsle faire par les for- 
ces de la nature corrompue , & que 
nous avons befoin pour cela du Saine 
Efprit f & de la Grâce de Jésus- 
Chjlist , nous devons reconnoître 
devant Dieu nôtre indigence, Se 
nôtre foibJeflc* Nous devons nous 
humilier & profteroer en fa prefen- 
ce. Nous devons par nos foûpirs Se 
ïes gemiflèmen* de nôtre coeur , in- 
voquer Ion fecours Se la Grâce de la 
mort du Fils de Dieu , qui ayant été 
Crucifié pour nous fur le Calvaire 3 
nous a mérité 1 efprit de la véritable 
& parfaite pénitence , par lequel 
le Monde don efire crucifié en nom , & 
nous devons epre crucifiez mm Monde ^ 
Si nous en ufons ainfi, nous accom* 
plirons en efpric & en vérité les 
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Commandemensde Dieu , les Lolx 
derEglife, & les Statuts de nôtre 
Compagnie. 

Et parce que la Très faînre Vier- 
ge , Mère de Dieu , eft le refuge des 
pécheurs Penïtens , ÔC que dans fan 
fein le Fils unique du Père Eternel, 
a pris une nature dans laquelle il a 
fait pénitence > & nous a mérité la 
grâce de la faire utilement y & pour 
cotre falut, nous devons f in¥oquer, 
& la prier de demander à Dieu pour 
cous % 1 efprît & la grâce de cette 
Vertu > afin que nous puiflîom vivre 
feparez du péché > & unis à Dieu s 
par Jesus-Chmst fon Fils, Ceft 
pour cela que parmy tous fes Myfte- 
res > nous Thonnorons particulière- 
ment dans celuy de fon Allbmption» 
Dans tous (es autres ( quoy qu'elle 
foit très faînte > & très-exempte de 
péché. ) Elle ne laiffe pourtant pas 
d'en porter les peines : Car elle y 
eft fu jettej aux injures du tems, aux 
incommoditez de la vieeux travaux 
du corps i aux afflictons de lefprit, 











PXEPACB. 
& aux loix mêmes de la mort.qui/bnt 
les effets du péché def quels f on pro- 
prcFilsnapas voulu être exempt» 
Ëllectoit impeccable par grâce, fie 
cette même grâce Ta pou voit rendre 
invulnérable & impaffible > mais 
J e s u s -Christ ne l'ayant pas vou- 
lu être y quoy qu'impeccable par 
nature s il netoit pas raifonnablc 
quelle eût plus de privilège que 
luy , & que la grâce qui n cft qu'un 
accident ô£ une participation de la 
Divinité fit en elle ce que JXJnion 
Jiypoftaupue , & toute U plénitude dâ 
U DiviJt/^ qm habitait cm fin Fils 
iorpùreilemiTtt , n'a voit pas opéré en 
luy : Maïs dans fon Aflomption elle 
cft toute le parée du peché > non 
feulement de la coulpe, mai* encore 
de la peine , non feulement en TA- 
me , maïs encore au corps. C'cft 
pourquoy , comme la Jttnitence 
nous doit fe parer de lacoflftdu pe- 
ché en la vie prcfcnte, & de fes pei- 
nes Ham le fiecle futur , & queceft 
dans ce M y (tare que la Ste. Vierge 
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libre ,non feulera et de «rat péché 
maïs auflï de routes ks fuites & (es 
dépendances 5 Pour en obtenir une 
en tïercfcparatiQn^Nous l'honorons, 
& l'invoquons particulièrement 
dans fon aflbmption » afin qu elle 
obtiene de Dieu ^ par fon Fils que 
nous foyons exempts delà malice 
du péché en cette vie , & des fuites 
du même peché après cette vie 
detrefeparez de ce monde en ef- 
prit > comme elle en eft feparée par 
«M)fterc , & d'Efprit & deCorpSi 
de quitter la terre daffe&ïon/d^V 
tablir notre converfathndans le Ciel 
d*od nous attendons un Sauveur 7 qui ej\ 
N*Seignenr Jeus-Chrifi , lequel refor- 
mer* le corps de nôtre humilité \ & de 
notre pénitence % & le rendra confirme 
afin Corps éclatant de gloire filon cet- 
te opération Divine & Miraculeufi ', 
far laqijdU il régner a Jur toutes chofis % 
& les jjmettira à fi Puijfance. 

FttW/. j. 



Nous 
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STATUTS 

DE LA DEVOTE 

& Royale Compagnie des Penî- 
tens Blancs de Nôtre Dame du 
Conjfalon de la Ville de Lyon» 






Article Premier» 



fj}§ ceux qui défirent entrer & être 
reçus dans la Compagnie* 

* Omme il eft fort important 
pour le bien & l'honneur 
de cette Compagme^de n'y 
introduire que de bons fujets/ii faut 
une application particulière pour 
en faire le choix. Il faut donc que 
celui qui aura été infpïré du Cid 
pour entrer dans cette dévote Com- 
pagnie foie prefenxç au Ç*h&& 










par quelqu'un des Anciens Con- 
frères , où étant entré après avoir 
falué la Compagnie , il expofera 
avec foûmiflion le deiïein qu'il au- 
ra , s'il cft connu de quelqu'un du 
Confeil qui dira ce qu'il en fçaura s 
pour lors on recevra fa Requête 
qu'il i1gnera,laquelleferaau{fifignée 
du Rc&cur & Viee-Rcdeur \ en- 
fuite Ton fera un billet de fon nom, 
furnom, qualité , & demeure , qui 
fera donné au Rcâreur pour l'an- 
noncer pendant trois Dimanches 
confecucifs, après quoi il fera reçu 
s'il n'y a point d oppofition 5 6c pen 
dant les trois Dimanches de fes an- 
nonces il fera placé dans le Choeur 
à l'endroit qu'on lui indiquera. 

Que fi le prefenté neft connu 
d'aucun du Confeil > il ne faudr 
ty faire entrer 3 mais on le remet 
fra au Dimanche fuivant, & le 
Confeil nommera un ou deux dépu- 
tez pour s'informer de fon ctar, de 
fes vie 8c mœurs , dont ils feront 
)c rapport au Confeil le Diman- 
che éuîvim , &. fi ta îu\ct ç& 
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trouve de la qualité reqmfe,on l'in- 
troduira pour être annonce comme 
cy~ddTus. 

Il efl: très important que dans 
Ja perquisition que Ton en fera, 1 on 
s'attache aux bonnes mœurs à la 
pieté y Se à l'honneur de la famille 
du Sujer. 

Après les trois annonces le Pré- 
tendant travaillera à fe préparera 
une ConfclTion générale , à fe ré- 
concilier avec les ennemis s'il en a* 
dï fpoicr a ion habit de Pénitent qu'il 
fera faire , propre & modefte* 
achètera un Livre & un Proceffio- 
naire, avec l'ccuJIbn de la Compa- 
gnie que Ton met fur l'épaule droi- 
te & un Chapelet } afin que tout 
fuit prêt pour le jour de la vêture. 

Avant fa réception i! ira trou- 
ver Monfieur le Grand Cuftode de 
la Compagnie 3 & recevra de lui 
en toute humilité les Leçons qu'il 
lui fera touchant fon devoir de 

L Confrère, & toutes les inftru&ions 
qu'il lui donnera. 
Le jour de fa véture étant veau^ 
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auparavant que de donner fon Ha- 
bit pour êcre expofé fur la table 
de Communion, il payera au Tre- 
forier General de la Compagnie la 
fomme de cent livres , pour tout 
droit d'entrée , & le Treforier lui 
remettra un Garderobc. Il au- 
ra aufîî acheté un Flambeau de 
deux livres pour la cérémonie de fa 
véture. De plus, il payera tous les 
ans à la Fête de la Purification de 
Nôtre Dame, dix livres, pour fa 
Confrérie , &c fera le Pain Bénît à 
fon tour Se rang. 

Les enfans des Re&eurs & Vice- 
Redêurs feront reçus Gratis , s'en- 
tend un de chacun & non plus , 
foit que leurs percs (oient en Char* 
ge ou après, Ainfî qu'il a été arrê- 
té par le Confeii & pratiqué jus- 
qu'à prefent , comme auffi à dé- 
faut d enfans un de leurs gendres , 
fans préjudice toutefois de leur 
Confrérie qu'ils payeront annuel- 
lement^ feront le pain bénît com- 
me les autres Confrères. 

Quant aux enfans des autres 







Confrercsjlc Conieil a arrêté qu'ils 
ne payeront que cinquante livres , 
y compris le Garderobc, leur Cou* 
frerîe , & pain benîc annuellement: 
comme tous les autres Confrères, 

Enfin toutes cliofes étant ainfî 
difposées ÔC faites * ils recevront 
l'Habit avec une fervente dévotion 
& Communieront en fuite à la Àlef- 
fe pour gagner l'Indulgence Pie- 
niere accordée par N* S* Perc le 
Pape Grégoire XVII. aux Confrè- 
res de ladite Compagnie le jour de 
leur réception , &c à l'article de la 
mort en difant Jésus de bouche 
ou de cœur. 

Le Maître des Cérémonies qui 
les conduira * les placera enfuïre 
dans le Chœur, obfervant l'égalité 
des Chœurs tant qu'il pourra , lef- 
quels étant une fois placés, garde- 
ront leurs places , ÔC tiendront le 
rang qui leur a été donné pour évi- 
ter le defordre qui peut arriver 
dans k$ changement de places. 












Article II» 
pu devoir âe$ Confrères tombant 

ffFfSlg ^ principale intention de 
ShgSK nôtre Compagnie dans les 
<**■*** Aflemblées étant de louer 
Dieu cnfemblc pour attirer fes bc- 
nedi&ions , & en obtenir la remif- 
fion de nos fautes par les intercef- 
fions de la Très fainte Vierge, nô- 
tre bonne Mère ÔC Maîtrelîe : Il 
eft très important de bien célébrer 
fon Office fiûvant les divers tems 
éc Tannée , aînfi que le fiant Cou- 
elle de Trente Ta ordonné s &C s'en 
acquit» dignemenr. 

Tous Confrères font tenus de fc 
trouver en la chapelle chaque jour 
de Dimanche de Fêtes folemnelles 
de Jesu$*Ch ris t, 6c delà 
fainte Vierge, le matin à-fix heures 
pendant l'Etéifc à fept heures pen- 
dant L'Hiver, exceptez les jours de 
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Pâques & <te Noël qu'ils n entre- 
ront le matin , mais iront à leurs 
ParroIfFes , & l après midi defdits 
jours viendront à Vêpres à deux 
heures pour les commencer tou- 
jours à deux & demy preeifes» ce 
qu'Us feront pareillement toutes 
hs troifîémcs Dimanches de cha- 
que mois , Se de toutes les Fêtes 
folemnellcs tant de JêsusChrist 
que de la fainte Vierge. 

Etant dans le Cloître , ils s'ha- 
billeront dévotement de leur Sac 
blanc , entreront modeftement 
d^ns la Chapelle, ou profternez 
à genoux ils adoreront Dieu fie 
falucront la fainte Vierge , après 
quoi bai feront la Terre j 5c s étant 
relevez fa! Lieront l'Autel profon- 
dément, 6c les Reïïeurs & Vh 
ce Reéteurs avec modeftie ayant 
faits une inclination de corps-, 
s'en iront à le us places , où pros^ 
rernez à genou ils attendront 
que le Re&eur Se Vice-Re<fteur 
commence la préparation de PO£ 
fi ce » fans parler à droit m à. 



gauche à leurs voîûns , mais s'en- 
tre ten ans de quelque fainte pen- 
sée, ou lifain ce prefent Article 
des Statuts qui leur apprendra que 
tous les Confrères étant ainfi a£ 
femblez doivent chanter les Ma* 
unes & Laudes de la fainte Vier- 
ge, fuivant Tufage ordonné par 
le faint Cfencile de Trente, affil- 
ieront à la fainte Me (Te , pendant 
laquelle ils pourront dire Prime, 
Tierce > ^exte , & None, fi mieux 
ils n'aiment le dire après en leur 
particulier ( ce qui eft bien mieux 
pour garder l'attention necefTaire 
pendant le S # Sacrifice de la MefleJ 
fiefonc exhortez de ne laifler pafTcr 
le jour fans lavoir dit tout entier. 

Pendant l'Office les Confrères 
chanteront tous modeflement & 
avec attention , plus de cœur que 
débouche» s écoutant les uns Se 
les autres pour chanter unanime- 
ment ô£ règlement fans parler l'un 
à lautre,& chanteront poiément les 
grandes Fêtes , 6c un peu plus ron- 
dement les jours d'Office ordinaire, 
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Il cft trés-expreflement défen- 
du aux Confrères pendant l'Office 
de fortir du Chœur s & de fe prome- 
ner dans les Cloîtres* & autres 
lieux de la Chapelle* excepte pour 
aller fe confeffer, ou a quelques 
neceffîtez, après quoi fans s'arrêter 
ils reviendront inceffamment à 
leurs places pour continuer l'Office. 

Comme il y a une maledi&ion 
fur ceux qui font avec négligence 
l'ouvrage du Seigneur* il y a des 
bénédictions fur ceux qui le font 
bien & qui le fervent avec une 
crainte filiale* qui n'exclut jamais 
lajoye & l'allegrefle du cœur* il 
faut bien prendre garde à obfer- 
ver chacun ce qu'il doit faire dans 
le Choeur* & ce qui lui aura été 
enjoint par les Maîtres des Céré- 
monies * afin de ne point troubler 
Tordre ni l'harmonie du Divin 
Office. 

Ceux qui viendront tard , c'eft à 
dire rOfficecommencé*aprés avoir 
fait à l'entrée du Chœur ce qui eft 
marqué cy- devant * iront à leurs. 






ment de f Au tel dans nôtre Cha- 
pelle. 

Outre donc la Communion qui 
doit être générale ce jour-là » tous 
les Confrères font obligez à l'Ado- 
ration du Très feint Sacrement de- 
puis la veille de la Fête qu'on Tex- 
pofe, ju/quau lendemain à Soleil 
Couchant qu'on le relevé. Pour 
cq faciliter la pratique aux Con- 
frères » l'on fait une Table en 
manière de Rôle où les Confrères 
peuvent voir les heures qui leurs 
font affignées : A quoy ils doi- 
vent fortexa&ement prendre gar- 
de g afin que jamais le faint Sacre* 
ment ne foît fans un nombre hon- 
nête de Confrères qui ladorcnt. 

Depuis que par les bontez de 
nos Seigneurs nos Archevêques 
le faint Sacrement cft expofé tous 
les troifiémes Dimanches de cha- 
que mois , Ton a par la vigilance 
èc le foin de Mcffïcurs les Rec- 
teurs &Vice-Reéteurs nos Prede- 
cefleurs obferve le même ordre > 
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que Ton continuera fîdelfômenc 
©bferver y ce qui eft très ai'fë par 
le moyen d'un rôle particulier 
pour chaque troiiiérne DitmocHtr 
qui comprend tous les Confrères 
dans le cours de 1 année. 

Nos Anciens obfcrvoient fi re* 
Jigïeufement cène Adoration qu'ih 
ont fait des refùluts dans le Ce 
feii par lefquels ceux qui man- 
quoient êtoient condamnez pour 
chaque fois à payer inceJ&mmeuc 
demi livre de cire blanche» 

Les Confrères obferveronr donc 
exactement cette fainte pratique 
tant la veille, $c le jour de la Fête de 
rAffomption , que cous les rroifîe- 
mes Dimanches de chaque mois,, 
fe rendant fidellemeoc à cette A- 
dorarion à l'heure qui leur eft prçf- 
crue* Que fi quelque chofe les etï 
empêche* qu ils prient un de leur a 
yxih Confrère de remplir leur pla* 
ce pendant ce teras > à la charge 
de remplir la leur an tems qui leur 
eft afligne afin que l'Adoration n& 
D 3. 






3 ° 

foie point interrompue ce qui fe- 
rait un fcandale très grand. 

Quoy que tous les Confrères 
(oient obligez à une très -grande 
modeftie toutes les fois qu'ils font 
dans la Chapelle , ils font obligez 
à Tobferver plus rigoureufement 
lors que le trés-faint Sacrement y 
eft expofé, enfbrteque jamais ils 
ne doivent entrer ny fbrtir du 
Choeur , ny pafler d un Chœur à 
un autre qu'ils ne faffent une genu- 
fle&ion au faint Sacrement. 

AKTI CLE VIII# 

Des Mal*dc$. 

S 'Il n'yavoit jamais eu de 
| péché , il n'y auroit jamais 
eu de maladies 5 il faut 
donc les regarder comme des 
coups de la juflice de Dieu, qui 
nous châtie miïêrscordieufement 
dans le tems, pour ne pas nous per- 





Ire dans 1 ecerniré. 

Lors qu'un Confrère tombe mala- 
de , il doit Je faire fçavoîr au Rec- 
teur & au Vîce-Re&eur , lefquels 
feront prier Dieu pour lu y, & en 
advcrtîront le grand Cuftodeavec 
lequel ils doivent le vifiier > l'ex- 
horter à recevoir les Sacremens, à 
avoir toujours confiance en la mi- 
fericorde de Die u , & en la protec- 
tion de la très fainte Vierge. 

Si c eft un pauvre Confrère le 
Refteur en avertira la Compagnie. 
& aura foin de le faire fecourir des 
charitez des Confrères , & tiendra 
la mai n à ce qu'il foit foulage au- 
tant qu'il fe pourra, & le vifitera 
plus fou vent que les autres. 

Le Refteur exhortera la Compa* 
gnie de viiîter Jes malades chacun 
en fon Quartier > afin que par cet 
Aile de charité , les malades foie ne 
confolez Se entretenus de bons & 
de faims difeours. 
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Article IX» 
2>Cf Cêïifrtm Eeffrmft. 




À Charité étant un facré 
lien qcn unit ttxis les fi- 
dcUc$ 9 dJe renferme auiîî 
bien /es morts que les rivants, 6c 
veut qu'il y aye un facré commer- 
ce entre les Fidelies virants fie les 
nions, afin qaeceux«cy étans fou- 
lages dans les peines du Purgatoi* 
rtj & même bien fouvent tires de 
ces ftammes cruelles par les prières. 
des vivans s ceux-là reçoivent par 
un retour de charité des grâces que 
leur attirent les puiflantes inter- 
ceffionsdccesfaintes Ames quand 
elles ont par leur moyen change 
d état & qu'elles font paflées de la 
peine à la gloire fie au repos éccr- 
neL 

Lors donc, qu un Confrère fera 
mou ceux à qui il appartient dot- 
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vent en avertir le Concierge de 
la Compagnie qui le fera fçavoir 
tout- aufli- tôt à Meilleurs les Rec- 
teurs & Vice~Re<fieurs l'un dcfqucls 
au défaut de l'autre, priera incef- 
iament le Confrère qui a le foir 
de faire prier Dieu pour les morts 
de faire célébrer au plus vite qua- 
rante Meiîcs bafle de Requiem 
pour le Deifunt. 

A la première Aflèmblée qui 
fera dans la Chapelle le Relieur 
fera prier Dieu pour leDeffunt. 
& alignera à la Compagnie le jot 
qu'on fera fon fer vice qui fera au 
plutôt & fans remife s'il fe peut au 
Lundy le plus prochain,ou les Con- 
frères font obligez d'aflïfter. 

Quand à ceux qui ne pourront 
y aflîfter , ils payeront à leur pre- 
mière venue à l'Office dans lebaf- 
fin des Infermiers de quoy faire 
prier Dieu pour le Deffunt. La 
louable coutume étant établie dans 
la Compagnie de faire célébrer 
tous les Lundis de chaque mois , & 
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toute l'Octave de la Commémo- 
ration des Morts des Méfies pour 
les Confrères défunts , & autres : 
Les Confrères font exhortes d'y a* 
flirter au moins de tems en tems 
pour gagner Jcs Indulgence* obte- 
nues pour cet effet en leur faveur* 

lis font pareillement exhortés 
de coiuribuer par leur Charité &£ 
aumône à I entretien de cette pi* 
çufe & louable coutume» 

Tous les Confrères font oblige* 
pendant huit jours de dire le XX 
Frofiêndh) quand il y en a uu de dé- 
cédé* 

Us fe trouveront en bon nombre 
aux prières que Ton fait après 1* 
Méfie, au milieu de la Chapelle 
où eft la reprefemation, pour l édi- 
fication des parents du Deffunt qui 
y affilient , ôc des externes qni s'y 
trouvent. 
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ARTICLE X. 

Des Jjhiêus fi on doit fme dans ta 
Chapelle. 

[A Charité qui unit les Chré- 
k tiens > les oblige de s en- 
traîder les uns & les autres. 
Dans la primitive Eglife tous les 
biens et oient en commun , &c on di- 
ftribuoit a un chacun ce qui lui étoic 
neceffaire , mais le nombre des Fi- 
delles écant augmenté, leschofes 
changèrent , fie chacun gouverna 
fci-niême fon bien & Tes aumônes» 
^eft ce qui a dôné la naillànce aux 
^olleftes ou Quêtes que Ton faic 
jourlefoulagement des pauvres. 
L on fera à toutes nos Aiïemblées 
deux Quêtes , l'une après la dis- 
tribution du pain bénît à laMefTe, 
qui fera mife au Tronc de l'Aumô- 
ne Gencralle pour les Pauvres de I* 
Charkc fans en diftraire quoy que 
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oc foit pour d'autres Pauvres. 

La Seconde fe fera toujours a- 
prés la Communion dés Confrères» 
pour les Pauvres Prifonniers, que 
ion mettra dans le Tronc des Pri- 
fonniers , qui fera ouvert toutes les 
années la Semaine fainte , & fi il 
n'y a pas fuififàmpient pour l'au- 
mône ordinaire, 1 on fera une Quê- 
te dans les maifons des Confrères 
ou Ton prendra du fonds pour y 
fùpléer, ainfi que le Confeil le 
trouvera bon. • 

Lorsque Ton portera l'Aumône à 
la prifon , s'il y a quelque Confrè- 
re prifonnier , il fera racheté prefe- 
rablement à tous autres, & s'il 
yadurefteon le joindra aux au- 
mônes des autres Compagnies pour 
en racheter d'autres. 

Toutes les Fêtes folemnellcs de 
Jésus - Ch r i s t & de la fainte 
Vierge , comme auffi tous les troi- 
sièmes Difrianches de chaque mois 
deux Maiftres de Cérémonie avec 
les cannes iront prendre deux Sa- 

criftâins, 



criftains, qu'ils conduiront par la 
Chapelle pour Quêter pour les Pau- 
vres Confrères. Après quoy les Sa- 
criftains remettront au Reâeur ce 
qui fera provenu de la Quêtedequel 
la distribuera comme il trouvera à 
propos aux Pauvres Confrères , fans 
en difiraire quoy que ce foit pour 
d'autres aumônes, cette Quête ne fc 
fait <\u une fois chaque mois, le jour 
le plus folemncl qui y échoit» 

. 4 

Article. XL 

Des Abfemes. Et des Scandales. 

L y a des abfènccs de plu- 
fleurs manières », les unes 
necefTaires& forcées, les 
autres volontaires & fans neceflité. 
Les unes font excufables quand on 
en fait voir la necefficé, mais les au- 
tres font toujours criminelles, parce 
qu elles ne peuvent provenir que du 
mépris ou de l'indifférence dans la- 




quelle vivent pour la Compagnie 
une bonne partie de ceux qui en 
font habitude. 

J'avoue que ceux-là * fe retran- 
cheront fut ce que nos Compagnies 
& nos Aflcmbléesnimpofentaucu* 
ne obligation fous peine de péché. 
Il eft vray , mais il cil trés-dange- 
rcuxen contractant l'habitude des 
abfences, de tomber dans une indé- 
votîon qui pourrait dans la fuite dé- 
générer en impieté j ce qui ne peut 
arrivera un Confrère aflîdu , parce 
que par la fréquentation des Offices, 
fa pieté cfl: toujours en exercice , & 
le bon exemple des Confrères affi- 
dus èl m lez lu y donne une fainte 
émulation de s'avancer toujours 
dans les veyes de la fainteté qu*il 
vient chercher dans nos Compa- 
gnies. 

Pour donc remédiera ces maux» 
il faut que les Confrères qui ne 
pourront aflîfter à l'Office , falfenc 
fçavoir au Re&eur ou Vice-Reéteur 
par un billet ou par le mîniftere d un 
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Confrère voifin ou ami la came de 
leur abfence y & par le même en- 
voyer leurs aumônes pour les Pau- 
vres & pour les Prifonniers qui en 
/croient privés par leur abfence. 

Pour ceux qui auront manqué à 
ce devoir trois Dimanches de fuite, 
ils feront obligez d'en venir rendre 
raifbn au Rcéteur & Viec-Reelcur 
qui leur ïmpoferaune amande arbi- 
traire É applicable au foulagèment 
des Pauvres Confrères» 

Lors qu un Confrère aura un vo- 
yage à faire, ou que quelque affaire 
luy furviendraqui pourra l'engager 
à quelque abfence notable, il ira 
trouver le Refteur ouïe Vice- Rec- 
teur aufquels il expofera la neceffi- 
té de fes abfences , Se en ce cas on 
luy donnerades lettres Teftimonïa- 
les pour être reçu aux Offices dans 
les Compagniesde nôtre Jnftitut ou 
il s en trouvera dans les lieux qu'il 
aura affaire > ou bien fi ce neft par 
voyage qu il foit contraint d abfen- 
ter, il dira ks raifons au Rêveur ou 




Vice-RcAcw* qui les ro 
toute chari te. 

Si quelqu'un fçiït un Confrère 
offençant Dieu , & faifant fcandale 
eu par péché a&uel ,ou par quelque 
méchante habitude y & vie déré- 
glée , il doit charitablement 1 aver- 
tir jufqu a trois fois , après quoy s'il 
ne fc corrige il en avertira Je Reo 
leur & Vice-Reâeur ^qui après ra- 
voir repris charitablement , le pro- 
poseront au Confeil pour être chatte 
s'il ne fe corrige. 

Et fur toupies Confrères fçauront 
que c'eft une Règle aufli ancienne 
que ta Compagnie , que quiconque 
ibfentera trois mois de fuite fans 
an faire connoître la caufe au Rec- 
teur ou Vice-Re&eur on les défère 
lu Confeil y qui ayant connoïïTancc 
iu fait , les efface du Livre de la 
Compagnie^ les déclare non Con- 
frères > à moins qu'ils ne foienten 
voyage ou païs éloigné dont ils doi- 
vent avoir averti le Redeur & Vi- 
ce- Rcfteur avant ieurdépait» 






: 



4i 



i 



Article XII» 
'/ devoirs genermx des Confrères, 







*On entend par ce mot de de* 
voir gênerai une chofe à la- 
quelle tous les Confrères 
font obligez d'une telle manière , 
qu'à moins* que le Confeil n'en or- 
donne autrement on doit toujours 
le faire.. 

Le premier de ces devoirs qui 
oblige indifpenfablement tous les 
Confrères, ceft de payer tous les 
ans aux Treforiers des deniers de la 
Compagnie dix livres le jour de la 
Purification de la Très fainte Vier- 
ge, excepiés ceux que le Confeil 
difpenfe pour les fervices que la 
Compagnie en reçoit* Ces deniers 
font appelles le droit de Confrérie 
pour l'entretien des frais de JaCba* 
pelle, & que quiconque eft trois ans 

fi s 
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payer, iera rayé du Liv 
déclaré non Confrère s*il ne rend 
raîfon pertinence au Confeih 

Le fécond c cftle Pain bénit que 
chèques Confrères eft obligé de hu 
ïeàtour de rôllc, dont les Sacrï- 
ftaîns doivent prendre foin, parce 
qu'étant une affaire de FAutelelle 
appartient à leur Charge, 

Enfin tous doivent contribuer à ce 
jue rien ne fe faffe dans la Compa- 
gnie qui ne tende à la plus grande 
gloire de Dieu> & à l'honneur de la 
Trcs-fainte Vierge , &: pour cet 
effet ils doivenr regarder la Com- 
pagnie comme une Hiérarchie , 
dont Tordre fait la beauté & l'ex- 
cellence 5 aïnfi il doit y avoir 
une grande honnêteté entre les 
Confrères , qui doivent fe traiter > 
avec un refoeft mutuel fe prévenant 
en civilité, comme dit l'Apôtre: 

voir une honnête fourmilion 6c 
obeïiîance pour ceux que Dieu a 
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établi au régime de la Compagnies 

Aufïï ceux-là doivent ils fe regarder 

comme établis de Dieu pour avoir 

plus de charité que les autres 3 qu'il 

doivent gouverner avec un zèle 

réglé par la pieté & par lamonr * 

Tous enfin doivent fuivanc cette 

belle fentencedeS-Pïerre , aimer 

leur Société j & craindre Dieu 

d'une crainte filiale qui procède de 

l'amour. 

Fr&ttrmsatem iiligii , Veum limetc* 

Non rcctdMvolumenlcgts bujm aé 
§re iuo ; fed tmditaberh in co dhbus 
ne nodibus y ut cujîodmi & fâctœs om- 
»m ^mfcripfijunt in co t Jofué i . 



Que le Livre de cette Loy ne s e- 
cartepasdeta bouche: mais iné- 
dites en les Articles jour & nuit , 
Iafiïî que tu obferve & que m faffe 
tout ce qui y cft écrit, lofvec.i, 
■ 



£tt!cnw[ttc h*m Regttlm ftemi 
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fkerint: pax fkper illos & mifericor- 

rf/^.Pauîéad Galat , c-.6. 

La Paix & la Mifcricorde de 
Dieu foit fur ceux qui fuivronc. 
txa&cment cette Règle». 
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DEVOIRS 

De Aîejfieurs les Officiers , 
de la Royale & Dévote 
Compagnie des Penitens 
Blancs de NO STR £- 
DAME de Confalonde 
la Ville de Lyon. 

Du Recteur et Vice-Recteur. 

O U T le bonheur & tou- 
te l'édification d'une Com- 
pagnie dépend de l'union 
des Chefs avec les Membres , d'où 
refaite une harmonie qui fait la 
beauté de ce Corps auffi bien que fa 
confervation. Il n'eft rien de plus 
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important pour cet effet que de 

choifir des bousChefs qui ayem une 
pîeté folide» un zèle difere^tme 
prudence fans affei^ation » & qui 
donnent bon exemple à la Com- 
pagme> la gouvernent avec charité, 
& la foûtiennenc en toutes chofes 
avec ferveur & candeur* 

Lm RfCT.EUll OU VlCE- 

Ricteur, ou du moins i un 
d'eux j fe rendront à la Chapelle 
cous les jours qu on s* y affemble , 
qui font généralement tous les DU 
manches de l'année le marin , ex. 
cepté les jours de Pâques & de 
Noël que l'on y va qu après mîdy , 
les Fêtes de Nôtre Seigneur & de la 
Vierge le matin & après midy, tous 
les troifiéme Dimanches de chaque 
mois le matin & après mîdy. Tous 
les Samedis de 1 année à trois heures 
précîfes» Le Mercredy de la Se- 
maine Sainte après midy j Je Jeudy 
& Vendredy de la même Semaine 
le matin & après midy. Toutes les 
fois qu il y a des Services pour les 
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Confrères deffuncs & le jour de h 
grande Fête des Morts le matin. 
Us doivent donc s'y rendre l'Eté 
précîfement à fix heures du maria 
pour commencer l'Office, à fix heu- 
res 8c demy , &c l'Hiver à fept heu- 
res précifes pour le commencera 
fept heures & demi , afin que l'Offi- 
ce foie finy pour aller au Sermon 
à la Mefle de la Paroiiîe ( qui efl: 
le premier devoir*) Et à deux heu- 
res & demy Taprés mïdy en tout 
tems * pour commencer Vêpres à 
trois heures, les jours que Ton doit 
s'y cniembler indique cy-defïus. 
2. Lors qu'ils ne pourront y 
venir , ou qu'ils ne fe trouveront 
venus aux fufdites heures , le Rec- 
teur ou Vîce-Redeur dernier dépo- 
sé le commence ront* & à labfencc 
des quatres cy-deflus , par le plus 
ancien Re&eur ou Vicc-Refteur qui 
ce trouvera pour lors à la Chapelle 
qui commencera la préparation de 
l'Office r laquelle finie il commen- 
cera aufli l'Office, queceluy qui 






cy-deflus, à l'exdcfioe de «fut 
901 avoic commence l'Office qui 
wm de finir. 

3. Ils feront obligez de tenir la 
main à ce que tous les Officiers fat 
fent exactement leur de voir chacun 
dans fa Charge y que tous les Con- 
frères obfcrvent les Statuts de h 
Compagnie , & quils vivent en 
bonne paix Se union. 

I* Ils ne permettront jamais s Se 
tout aux grandes Solcmnitez , 
ne Ion fafle entrer des Femmes 
«os aucun lieu de la Chapelle, pas 
ic dans les Tribunes pour voir 
^Cérémonies ou affilier à l'Office; 
que le Confeil a tres-expreffe- 
mtdeffendu , n'étant permis d*y 
recevoir que la Reyne » les PrinceÊ 
} Madame la Gouvernante , & 

leurs 






leurs Suites , qui ont droit d'entrer , 
même dans les lieux Réguliers, 

5, Us examineront avec les Au- 
diteurs de Comptes nommez par 
le Confeil , les comptes des Rece- 
veurs Généraux & Particuliers à la 
fin de leur année , pour les remet- 
tre en bon état à leurs Succefleurs ; 
avec lefquels ils renouvelleront 
lïnven taire de tout ce qui apar tient 
à la Chapelle y & ce pour le plus 
tard avant le troifiéme Dimanche 
du mois de Janvier, Le Rcdeur &t 
Vice-Redeur auront chacun une 
Clef des Archives , outre celle qui 
cfl: toujours entre les mains du 
Grand Cuftodedefquelles ils auront 
tous trois grand foin. 

6, Ils ne pourront difpofer d'au- 
cuns Meubles , Ornemcns ou Ar- 
genterie de ladite Chapelle : Inno- 
ver ny introduire des ufages ÔC ma- 
nières nouvelles f ny caufer à ladite 
Compagnie aucune dépence extra- 
ordinaire fans lavcu & le confen- 
tement du Confeil, Mais au con- 



5o 
traire , Us auront grand foin de 
faire obfcrvcr toutes chofes dans 
1 ordre pour la gloire de Dieu, le 
bien & 1 avancement de la Compa- 
gnie dans le Jpi rituel ÔC le temporel. 

7, Ils ne pourront annoncer ny 
agréger perfonne dans la Chapelle 
pour être receu Confrère , qu'au 
préalable il n'ait été prefemé au 
Confcil,qui réglera s'il doivent être 
annoncé ou receu . 

8, lis font obligez de vifîter les 
Malades, faire prier Dieu pour eux, 
les confoler 5c exhorter à recevoir 
les Saints Sacremens de l'Eglife, 
Les faire foulager parles aumônes 
de la Compagnie s'ils font pauvres, 
&viflter ceux-là plus louvcnt que 
les autres. 

9, Ils auront foin quand ils iront 
aux prifons de voir s'il y a quelque 
Confrère qui y foie détenu , le vi- 
lîter, lefecourir , & travailler à fa 
rédemption préférable ment à tout 
autre. 







Des ConfeiUers. 



LE Confcïl ncft compose que 
des Redeurs Vice - Redeurs 
Anciens & Moderne» fie de ûx Con- 
frères quon élit châques années 
qui ont pafle par les Charges de Sa- 
cristains & de Maures des Cérémo- 
nies qu'on apelle pour lorsConfeil- 
Icrs , qui y repref entent toute la 
Compagnie * & y ont voix détibe- 
rative de même que les Redeurs èc 
Vice Redeurs s ils doivent tous le 
trouver dans la Sale du Confcil en 
habit de pénitence les t roi Ci éme di- 
manches de chaques mois 6c lorf- 
que le Redeur ou a fon abfence le 
Vice- Recteur les Convoquera fie a 
leur abfence quand bçfoin fera il 
fera Convoqué par le Redeur ou 
Vice Redeur dernier depofé, où 
ils délibéreront fur ce qui fera 
propofé, paifiblemcnt » fans tumui- 

Itc, parlans avec rnodeftîe les uns 
après les autres fans s'interrompre 






autre : 
ionnant ion fentiment fur l'affaire 
propofcc» fans cabale ni fa&ïon* 
dans une liberté faintc & Chré- 
tienne 5 ne tendans & ne confpï- 
rans tous qu'au bien y à la gloire & 
à la fanâificatïon delà Compagnie» 
Et quand il s'agira de reprendre un 
Confrcfe manquant a fes devoirs, 
ils nieront de douceur fie de chari- 
té , à moins que fa vie ne foit n oc- 
rée de fcandale publiques , & qu'il 
ne foit incorrigible j auqneI A cas l'on 
ufera de la jufte fe vérité des : Rè- 
gle mens & des Statuts s à quoi le 
Confeil procédera avec maturité & 
fans préoccupation. Sur tout ils fe 
fouviendront de L'obligation qu'ils 
ont de garder le fecret , dequoi ils 
prêteront ferment entre les mains 
des Rc&eurs Se Vice-Re&eu^ainii 
qu'il-a été réglé par le Confcit 
1 année 1*44. 
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DV GRJND CVSTO*DE 
& Âîmtre DV chtxm* 



QUoi qu'anciennement ces 
deux Qualités aie été exer- 
cées par deux Officiers difterens * 
ainiï qu'on le voit dans nos Archi- 
ves , cependant ic Confeil les a 
depuis réunies dans un feul ïujer. 
C'eft la feule Charge de ta Com- 
pagnie qui eft perpctuelJe & à 
vie 3 parce qu'on ne peut dé- 
poser le Grand Cuftode, s'il ne 
le demande lui - même au 
Confcïl, ouqu'ilne s en rende in- 
digne lui- même par fa négli- 
gence ou par que (qu'a utre dé- 
faut , ce qui par la grâce de Dieu 
n'a pas encor été veti. Cette Char- 
ge ne peut être donnée qu'à un 
ancien Refteur j dont le zèle k la 
pieté aye éclaicé dans J a Compa- 
gnie, Elle eft ires-importante,par- 
ce que Je Grand Cuftode ou Maître 
du Chœur doic avoir un foin pai- 




$4 
faire obfcrver les \ 

rues | tenir la main aux inobservan- 
ces % afin qu'après les avoir aper- 
çeucs il en avcrtilïc les Relieurs & 
Vïcc-Rccteur,kfquels avec le Con- 
(cil y aperceront l'ordre necel- 
Jairc* 

Il inftraïra les Pretenclans des 
Statuts, Règles, & Devoirs qu'ils 
feront obligez d obferver , les exa- 
minera far le motif <}ui les oblige 
d entrer dans la Compagnie, & les 
inrtruira charitablement de tout ce 
qu'ils doivent fçavoir pour être 
bons Confrères , ôc leurs remet ra 
le livre des Statuts pour qu'ils puif- 
Jent les méditer chez eux & prati- 
quer lors qu'ils viennent a la cha- 
pelle. 

Il aura le foin des réconciliations 
quand il y aura des Confrère* en 
difeorde, en avertira les Re&curs 
& Vicc-Rcctcuis , aveelefqueis il 
agira pour les réconcilier, &: s'il eft 
nece0aire ils en communiqueront 
cnfejnble avec le Confeil pour y 
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:meditcr félon les Statut^ 
Il s 'informera foigneufement des 
Infirmiers, $11 y a des Confrères 
malades y pauvres ou prifonniers , 
afin de les vifiter 5c donner avis aux 
Recteurs & Vice-Refteufs de letac 
des chofes , pour y a porter cotv 
pincement les fecours neceffaires* 
II veillera foigneufement furies 
déporremens des Confrères, afin 
que s'il découvre des fcandales 
dans leur vie il en averufle le Rec- 
teur &c Vice-Recteur, qui avec le 
IConfeil travailleront à les corriger. 
Il vificera fouvent le Livre des 
Infirmiers pour examiner les ab- 
fences, en tiendra un état qu'il 
communiquera tous les mois aux 
Recteur & Vice-Recteur pour y a- 
porter les remèdes neceflaïres, C eft 
pour cela qu'anciennement on la- 
pelloit Infirmier Général 

Ildokfoigneufement veiller fur 
hs Cérémonies de la Chapelle , à 
fin qu on les faite régulière ment Se 
fans défaut. 




Il doit exercer la Charge de 
Maître de Cérémonies en leur ab- 
fence , & les affilier où ils auront 
befoin de Tes inftru&ions. 

Il exhortera les Infirmiers d être 
vigilans & affidus au devoir de leurs 
Charges» 

DV DIRECTEUR 
des BÂtimens. 

LE Dire&eur des Bâtimens 
prendra le/oin déroute la Fa- 
brique & de routes les Réparation» 
utiles & neceffoircs , foie de l'ar- 
genteries , ornements & linges de 
quelque manière que ce foit > & 
pour cet effet il traitera avec le» 
Ouvriers des Réparations ordinai- 
res , pour les extraordinaires il les 
communiquera au Confeil , avec 
lequel il en refoudra. Fera le com- 
pte aux Ouvriers, qu'ils fera payérs 
par le Treforicr des deniers par 
Mandat, 
U vifitera fouvent toute la Cha- 
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pelle , afin que rien ne manque aux 

couverts aux fermetures des portes» 

a l'argenterie & ornements de 

1 autel dequoile Concierge fera te- 

inu d'avertir ledit fleur Directeur, 

<DV TRESORIER GENERAI 
& de fin Aà]wnt % 

LE Treforïer General rece- 
vra tout ce qui pourra fe ména- 
ger pour les fonds de la Chapelle , 
dont il en tiendra compte > s'en 
chargera & les fera valoir fuîvant 
l'Ordonnance > lequel profit il join- 
dra annuellement au capital , le 
faifant valoir pareillement , jufqu à 
ce que le Confeil en ordonne au- 
trement. 

Le Treforier Adjoint fera fort 
exad à fe trouver à la Chapelle 
tous les jours de Service* & fur tout 
les jours Sol e m ne 1 s Se à bonne heti- 
re , pour exiger & recevoir des 
Confrères les Pendons & les Coa- 
frairies>dont il tiendra bon compte 



êc regiftrc, & donnera au Re&eur 
ou Vice-Rc&cur le Mémoire de 
ceux qui n'auront payé , pour y 
pourvoir avec le Confeil Suivant les 
Statuts. 

11 exigera doucement & avec 
honnêteté des Veuves ou Héritiers 
des Confrères les legs pieux qu'ils 
auront faits à la Chapelle. 

Il acquittera la Chapelle dé tous 
les frais de fon année , & pour cela 
payera tous les Mandats du Rec- 
teur Se Vicc-Reâeur j & fi à la fin 
de Tannée il lui refte de l'argent à 
la reddition de fon compte , il le 
donnera au Treforier General 
pour lajoûter au fonds de la 
Compagnie. 

V V TÊ B SO M. I B R 

particulier & de fin Adjoint ê 

IE Treforier Particulier aura 
^ foin de fournir toute la Cire 
qui fera neceflaire pour la Chapel- 
le pendant le cours de fon année > 



19 
le laquelle il prendra grand foin 

pour en éviter la diflipacioo* Il en 
tiëdra un compte exad^dant il don- 
nera un état au Keâeur ou Vice- 
Refteur , qui ie feront rembour- 
rer par le Teforier General Ad- 
joint de fes mifes > comme aufli de 
ce qu'il aura fourni pour les Cè- 
nes, Pains- bénies extraordinaires, & 
autres dépenfes qui tombent dans 
fa Charge. 

Le Treforïcr Particulier Ad- 
joint fa tisfera à tous les devoirs du 
Premier en cas d'abfence, & lui 
aidera par tout où il le faudra. Ils 
indiquerons $c aiderons les facrif- 
tains a toutes les Cérémonies Se 
fondions qui dépendent de l'Autel» 



DES MAITRES 
àt Cérémonie^ 



T Es Maures de Cérémonies 
L, doivent fe trouver A la Cha- 
pelle cous les premiers pour difpo* 
pofer tout ce qui regarde l'Office % 






avenir les Rc&eurs , Vicc-Rc&eur 
ftc Confrères des Offices , Hymnes 
& Commémorations qui fc doivent 
chanter : Prévoir avant l'Office 
quelles Commémorations ion doit 
faire > afin de n'être pjts interrom- 
pus pendant l'Office, qu'ils doivent 
régler avec vigilance , modefticôC 
aplication. 

Ils doivent choifir ceux d entre 
les Confrères qui ont bonne voix 
& qui fçavent le mieux le chant de 
l'Office pour les établir Choriftcs. 
Ceux qui prononcent bien le Latin 
pour chanter les Leçons & Antien- 
nes. Les jours de Fêtes Solemnel- 
lesils donnerons les Leçons à trois 
fies plus anciens Confrères qui au- 
ront paflez en Charge, & les autres 
jours ils prendront des Confrères 
tels qu'ils lç jugeront à propos , & 
qu'ils /çauront qui peuvent s'en bien 
aquitter* 

Les Jours de grande Solemnitc 
ils porteront la Canne dans le 
Chœur pour conduire les Rc&eurs 

& 
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ic Vîcc-Reétcur à l'Offerte , & les 
Sacrifia ïn s à la Quête des pauvres 
Confrères. 

Ils auront foin pendant l'Office 
d'obferver que les Confrères nefe 
promènent par les Cloîtres f ou 
autres endroits de la Chapelle j ils 
les inviteront d aller au Chœur 
faire leur devoir. 

S'ils aperçoivent pendant l'Office 
des Confrères qui parlent L'un à 
Tautre au lieu de chanter 3 ils iront 
les avertir du iîlence & de leur 
devoir. 

Ils doivent fur la fin de la Mefle 
aller au milieu du Chœur après 
ÏÂgms Dei , pour dire le Confitear 
à la Communion. 

Ils doivent aflîfter aux Procef- 
fionsavec les Cannes f ranger les 
Confrères > placer les Choriftes 
dans le milieu avec tous ceux qui 
auront les plus belles & plus fortes 
voix , faire obferver les diflances , 

Î prendre foin dans les défilez que 
es Confrères derniers receus & les 

G 
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plus jeunes paflent les premiers « 
aiio que Its Anciens ibienc les 
derniers en marche, la place 
leur cftant deue par toute forte 
de juftice. 

Le jour de l'inftalation des Of- 
ficicf s ils doivent conduire avec les 
Cannes les Anciens & Nouveaux 
Reétcurs à l'Autel , & les ramener 
à leurs places, fie placer tous les 
Nouveaux Officiers chacun dans le 
lieu de fa Charge, 

Ils doivent fur tout prendre gar- 
de , tant dans les Offices que dans 
les Procédions, qu'aucun Confreie 
naye Rubans manchettes gant* 
fragez ni aucune autre marque d a* 
fe&ation.Cc qui eft contre la mode* 
Aie & la (implicite de la pénitence. 

Les quatre derniers maîtres des 
Cérémonies ne doivent aller en 
queue ni en Tête aux procédions ni 
Commencer l'Office du matin ou 
du foira moins que Meffieurs les 
Re&eurs Vice-Re&eurs anciens 8g 
Modernes ne furent généralement 
tovsaMcns. 



*3 

DES SACRISTAINS* 



LEs Sacrîitains font obligez en 
entrant en Charge de (c char- 
ger par Inventaire , de tout ce qui 
apartient à la Chapelle , fok Meu- 
bles , Argenterie ^ Linge, Tapïfïe- 
rie , & Ornements , en y ajoutant 
tous ce que la pieté de leurs Pré- 
deceffeurs, & celle des Gonfrc- 
res y aurat augmenté, cet Inven- 
taire doit ce faire avec les an- 
ciens Sacristains & en prefence de 
ceux qui composent le Confcil 
Iefquels y feront tous Invitez p.u 
billets, l'Inventaire fera figné de 
tous comme aufli par le Secrétai- 
re* Les fix Sacrifiai ns auront par 
devers eux toutes les Clefs des 
armoires ou font renfermé les 
ornements Linge & argenterie 
& en rendront bon & fidèle 
Compte a ceux qui leurs facec- 
deront* 

Ne pourront lefdits Sacriftains - 



pour quelque caufe que ce foit, 
prêter ni laïfler fortir de la Cha- 
pelle quoique ce foit des Meubles, 
Argenterie m Ornemens, Ce qui 
eft un ancien Règlement de la Cha- 
pelle , reïteré plusieurs fois par Je 
Confcil, 

IU leurs eft défendu tres-expref- 
fement de boire & manger dans la 
Chapelle & dans roue l'enclos d'i- 
celle avec qui que ce foie , Confie- 
rez ou autresjls ne feront auffi au- 
cune dépenfe fuperfïuë de quelque 
manière que ce foit : Maïs au con- 
traire , ils peuvent imiter plufieurs 
de leurs predecefleurs * qui ont 
changé toutes ces fuperfluitez en 
prefent d'Argenterie , Linges ou 
Ornemens, pour contribuer a la 
plus grande gloire de Dieu. 

Ils donneront le Pain- bénit à la 
manière accoutumée, Se en tien- 
dront Rcgillre, Que s'il y en a de 
refte , ils le donneront aux pauvres 
Prifonniers , en y a ajoutant quel- 
ques Aumônes , comme leur 






pieté le leur fiiggerwx 

Ils feront toujours prés de l'Ait- 
tel avec grande modefHe 8c pièce , 
fc fouvenans qu'ils exercent te mï- 
niftere des Anges, Ils accompagne- 
ront le célébrant avec les flam- 
beaux les fèces de nôtre Seigneur , 
de la Vierge, lerrojfiéme Diman- 
che de chaque 5 mois 5 ou autres 
grandes fêtes de Tannée^ à l'entrés 
de la Mette jufqua ce que le Prêtre 
foît monté a l'Autel, ils reviendront 
de même a l'élévation desfaerées 
cfpeces &c fe retireront Jorfque le 
Prêtre commence le Pater en fuite 
deux Sacriilains fe tiendront avec 
les Flambeaux au deux Cotés de la 
Table de la Communion jufqu'a ce 
que les frères ayent Communiez y 
tous fix acompagneront le célébrât 
toutes les grandes Fêtes de Tan* 
née aux encenceniemsdu BencdUtus 
& du M&gnifitat & ne fe retireront 
qu'avec le Prêtre en fuïte ils donne- 
ront de TEncent par la Chapelle 
commençant par Monfïeur le Rec- 
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ceur & Monfîeur le Vice Rcdcur. 
Tous les Dimanches de l'année 
les Fèces de Nôtre Seigneur & de 
la Vierge, ils feront pendant la 
MciTe qui fe dit Inmediatemenc 
après l'Office , les Quêtes fuivan- 
tes, fi-tôt que le Prêtre cft monté à 
l'Autel , deux des Sacriftains pren- 
nent les Baffins & vont par la Cha- 
pelle ou ceux qui veulent Com- 
munier y mettent un denier ou au- 
tre marque, afin que le Prêtre ne 
Confacre d'oftie qu'aurant qu'il y a 
de Communians ; la première fe 
fait après l'offerte & eft pour les 
pauvres de l'aumône générale ou 
Charité de cette Ville , Us feront 
auffi une fois chaque mois le 
jour le plus folemnel dudit mois, 
une quête pour les pauvres Con- 
frères , & celle la fe fait avant 
celle de l'aumône Générale , ou 
deux des Maîtres des cérémonies 
avec les Cannes accompagneront 
les facriftains par la Chapelle, qui 
remetent en fuite ce qu'ils ont rc- 








<7 
çeu a Monfieur le Recteur urci 
Monfîcur le Vice Recteur tj^ji CQ 
feront: la diftribuuon , ainifr qu'il 
aura été ordonné par le (Coniëil j 
la troî Génie Quête eft pcjrôr les Pau- 
vres Prifonniers & fe /fait à la fin 
de la MefTe après la Communion 
des Confrères ; les Sacriftains doi- 
vent être Exaéb a mettre chaque 
aumône dans les deux Troncs 
deilinésa ce fujec & obferver de 
ne mettre la deftlnation de ces 
Quêtes a l'un pour l'autre* 

Ils feront foïgneuxden abfenter 
que le moins qu'ils pourront , & 
que les Samedis à Compiles ils 
foiem au moins deux. 

Us ne fouffrïront aucun Confrè- 
re fans habit ni avec l'habit dans 
rouie l'enceinte de l'Autel > tant 
dans le SanB& S^ncïomm , que dans 
la partie du Cloître qui prend de- 
puis la porte de la Sacriftie 3 jufqu a 
la porte qui conduit aux Cou ftf- 
fîonnaux ; lefquelles portes feront 
fermées pendant l'Office , pour 
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foient plus libres dans I exer- 
leurs Fondions. 

S CHORISTES. 

LEs ChWiftes qui auront été 
choifis ^>ar les Maîtres des 
Cérémonies , 'obferveront exacte- 
ment toutes les parties de l'Office 
fuivant lé tems marqué dans les 
Heures, Chanteront d'un ton rai- 
sonnable , ni trop haut ni trop basj 
obferveront les Chœurs pour en 
relever les défaillans. \\s chante- 
ront pofément les grandes Fêtefr 
& troifiémes Dimanches de cha- 
que mois, & plus rondement tous 
les autres jours. Us s'accorderont- 
avec les Maîtres des Ccremoniës 
fur tout ce qu'il faudra lire oâ 
chanter* 

DES INFIEKMIERS. 

T Es Inficrmiers prendront im 
■*-' grand foin d'être diligens à là 
Chapelle pour marquer les Con^ 



frères prcfens, & noter exa&cment 
les a bfcn s far le Livre qu'ils tien* 
dront avec netteté y évitant les 
raturts ScïaJetcz d ancre, pour le 
prefenter quand ils en feront re- 
quis, Recevront les abfènces dans 
une Boëte pour ce fujet , 6c deman- 
deront aux Confrères en entrant 
pour les Deffunts, ils auront pour 
cet effet un Bafîin fur leur Table* 
Lefquels deniers ils remettront à 
la fin de Tannée en plein Confeil , 
qui ordonnera de leur emploi. 

Ils font fortement exhortez de 
prendre garde chacun dans leurs 
Quartier aux Confrères malades 
& ceux qui ne vivent pas comme il 
faut, afin d'en avertir Its^ Recteurs 
& Vice-Re&eur pour y aporter Tor- 
dre necefla ire. Et auiiïde leur part 
ils vifiteront les Malades de leurs 
Quartier, 8c auront foin qu'ils re- 
çoivent les Sacremeas* 
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DV SECRETAIRE: 

LE Secrétaire doit être Notaire 
Royal » homme pieux & zélé , 
qui doit (t trouver tous les jours 
d'Office pour recevoir tous lesA&cs 
qui regardent la Compagnie , les 
À&cs & Reglemens du Confcil r 
qu'il in/crera dans un Livre qui fera 
fermé dans les Archives» Gardera 
le petit Sceau de la Compagnie 
pour l'appofer aux Lettres teftimo- 
maies , & autres A des que le Coa~ 
feil trouvera à propos de délivrer» 
U fera toutes les lignifications 
dans la Chapelle • & en tiendra 
note fuivant Tordre qu'il en aura 
du Confcil 5 & fe fouviendra fur 
tout qu'il eft obligé à un fecret b- 
violable. 
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J>V PRQCVREVE, 

T E Procureur prendra garde i 
T^ tous les Décrets des Cours» afin 
que s'il fe vendoic quelque Fonds 
où la Compagnie eût quelque pen- 
(ion , il s y opofe pour elle : & pour 
cela lui fera donné par le Secrétaire 
un état de tous ceux qui ont fait des 
Fondacionsà fon avantage, 6c fera 
toutes Expéditions neceiîaircs. du 
miniftcre de Procureur. 

DV CONCIERGE. 

E Concierge aura foin d'ouvrir 
•*^& bien fermer toute la Chapel- 
le les jours qu'on y entre , étant 
refponïablc de tout ce qui en dé- 
pend , dont il donnera bonne 6c 
fuffî fan te caution au Confeil. 

Il tiendra propre & bien nette la 
Chapelle, St tout ce qui en dépend 
les jours qu'il y aura Office il ie ti- 
endra par les Cloîtres pour ayder 
les Confrères a prendre leur Robe. 
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II /crvïra les Sacriftains , & tien- 
dra Ja Sacriftie propre & bien ran- 
gée i iï en blanchira les Linges 
fournira l'Huylc des Lampes » le 
Pain & le Vin des Mcflcs, fera 
chaufer de fEau pour les Confrères 
qui iront pieds nnds le Jeudy Saint 
& autres jours > tiendra prêtes les 
Cuvettes & les Linges pour cet ef- 
fet. Il portera les billets pour la 
Convocation duXoofeil lors quil 
lui fera ordonne, 

Il lui eft défendu de prêter fa 
Chambre ni autre lieu de fon Apar- 
temenci aucun Confrère ni autre 
pour y boire ou manger, à peine 
de cafTation de fon Office. 

Il avertira le Rcdcur & Vice- 
Re&eur quand il y aura quelque 
chofe d'extraordinaire , comme la 
mort d'un Confrère ou autres cas 
d'importance. 

DV PORTIER. 

LE Portier auffi bien que le 
Concierge fon gagez par la 
ampagnie , qui les paye par lei 

mains 













mains du Treforier General Ad- 
joint par Mandat du Recteur ou 
Vice-Re&eur, 

^ II fc ConfefTeront tons les troi- 
sièmes Dimanches , & Fêtes So- 
lemoclles de Tannée ils porteront 
l'un &L l'autre les Billets pour la 
Convocation du Confeil de même 
que des aflemblées Générales lors- 
qu'on le leurs ordonnera. 

Le portier doit être le premier 
venu a la Chapelle pour garder fa 
Porte , fie ne laxïlèr entrer les 
Etrangers fans la permi/ïïon du Rec- 
réa r ou Vice-Redeur. 

11 doit torcher les bancs du 
Chœur, y mettre le Tapis de terre 
au Commencement de l'Office, fit 
le lever Iorfqu on entonne le Bene- 
dtùims & le remettra un peu avant 
l'élévation des facrées efpeees de la 
IWeiïe , qui fe dit enfui te j lors qu'il 
y a Vêpres il le met au commence- 
ment 8c le levé Iorfqu on entonne 
le Magnificat il doit auffi aider aux 
Confrères à prendre leurs Robes 

G 
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tomes les fon qu'il y a Office 

lorfqu on demande un Confrère il 
doit en avertir Moniteur le Rec- 
teur ou Monficur lis Vice-Rcdeur 
pour en avertir le Confrère s'il 
eft apropos. Enfin il portera hon- 
neur & refpcd à tous les Confrè- 
res & leurs obéira en tout ce qui lut 
fera commandé pour le fervice de 
la Chapelle & fe tiendra toâjours à 
fa Porte avec grande modeftie ne 
laiflant entrer les externes fans per- 
miffion des Supérieurs* 

Par le Cenfeil^ 

B R I G A U D, Secrétaire 
dç ladite Compagnie. 







RESULTAT 

ET DELIBERATION 

FAITE AU CONSEIL, 

Pour les Confrères de la Royale 
& Dévote Compagnie des 
Penitens Blancs de Nôtre- 
Dame du CoNFALoNdc Lyon # 

U Dimanche vingt hui- 
tième jour du mois de 
Décembre , mil fix cens 
foixante quatre , dans la Sale du 
Confeil de la Chapelle de la Ro~ 
yale & Dévote Compagnie des 
Penitens Blancs de N ocre- Damé 
du Confalon de cetre Ville de 
Lyon > où étoïenc Frères Louis 
Dbtrelon s Reéteur, Jean Louis 
Lachard , Vice-Reftenr , Jean 

H i 
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il, Grand Coftodc & Maître 
de Chœur, Jérôme Fiche*, 
Dihis Bernie*, Gaspard 

G ROLL I IL , P H l U BERT HeDE- 

xi h , Antojni Morand , Jean 
Fayard , Jean Bellêt, Jean 
Payre» Claude Menestrier, 
tous anciens Rcâeurs, Vice Rec- 
teurs & CouJciliers de ladite Com- 
pagnie, 

Sur ce que ledit Sieur DiBii 
a réprefenré que fuivant les Statuts 
de ladite Compagnie > & de toute 
ancienneté les heures de fix en Eté 
# de fept en Hiver étant arrivez , 
le Recteur , ou Vke-Re&eur , qui 
foflt a&uellement en charge , ne 
je rencontrans en ladite Chapelle, 
aux jours d'Offices, pour commen* 
cer le Préparatoire d'icelui > l'un 
des deux premiers Maîtres de Cé- 
rémonies , ou à leur défaut , Je 
plus ancien Re&eur ou Vice-Rec- 
tear, étant dans ladke Chapelle re- 
vêtu de fon habit bîanc , comnien- 
oit & çontinuoit ledit Office , 



I 



jufqit*à ce que le Reëïear ou Vice- 
Recteur , ou l'un des deux pre- 
miers Maîtres de Cérémonies fut 
entré en ladite Clia pelle , Se auiîi 
le même étok obiervé aux Pro- 
cédions, qui fe font journellement 
aux jours acoutumez par ladite 
Compagnie » néanmoins & au pré- 
judice de ce , il eft arrivé depuis 
quelques années en ça, que le* 
quatre derniers Maîtres dçs Céré- 
monies » lefdits Reftcur , Vice- 
Kjc£tciir y 6c Jcfdîts deux premiers 
Maîtres de Cérémonies ou l'un 
deux» ne fe rencontrant pas aux 
fufdïtcs heures, en ladite Cha- 
pelle > ont voulu s émanciper a 
commencer le préparatoire & con- 
tinuation de l'Office, jufqucs-Jà 
même de marcher en tête de la 
Compagnie aufdues Proceffions le 
tout à l'exclu fion des fufdits an* 
ciens Re&eurs, ou Viee-Rcâeurs 
aufquels cette prérogative a été de 
tout teins acordé» A quoi il femble 
qu'il feroic a propos fie voire trés- 

H i 
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neceflaire de remédier , & en fai- 
re un règlement pour obvier aux 
defbrdres qui en pourraient arri- 
ver à l'avenir & a figné Debie. 
L'affaire ayant été mife en déli- 
bération & les voix recueillies , le 
Confeil d'une voix unanime a 
arrêté que conformément aux Sta- 
tuts de la Compagnie , & comme 
il s'eft pratique de tout tems., les 
Rcâcurs* Vice-Re&curs, & les 
deux premiers Maîtres de Cé- 
rémonies, où l'un d'eux ne fe ren- 
contrans pas en ladite Chapelle, 
revêtus de lears habits blancs y aux 
heures de fix en Eté , & de fept 
en Hiver pour faire le préparatoire 
de l'Office , & enfuite commen- 
cer icelui, Le plus ancien Re&cur, 
ou Vice*Reftcur , qui s'y rencon- 
trera revêtu comme fuseft dit de 
fon habit blanc , & y ayant nom- 
bre de Confrères aflemblcz , fera 
ledit préparatoire , & Officiera 9 
jufcju'à ce que Icfdics Redcur , Vi- . 
ce-Rc&çurs ou l'un des deux pre-- 
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miers Maîtres de Cérémonies y 
foïenr arrivez, S£ le même fera 
obfervé aux Procefliutis que Ja 
Compagnie fera foit de Dévotion 
ou Enterremens de Confrères, 
fans que lefdits quatre derniers 
Maîtres de Cérémonies pui fient 
slmmiiTer au fait du préparatoire 
dudit Office, Officier à iceiui, ni 
pour Ja conduite en tête ni en queue 
defditcs Proceffions , finon en fab- 
fence defdits Reéleur, Vice-Ree* 
reur, premiers Maîtres de Cérémo- 
nies & anciens Relieurs ou Vice- 
Re&eurs, & afin que le prefenc 
Règlement foit fuivi , obfervé Se 
exécuté, & qu'aucun Confrère n'en 
prétende caufe d'ignorance , les 
Confrères étant afftmblez , il fera 
lu en pleine Chapelle par le No- 
taire Royal , Secrétaire de ladite 
Compagnie, fouffignez & après, a- 
joâté au Tableau defdits Statuts,ii- 
gnez Dctrellon Re&eur y Lachard 
Vice-Recteur, Grollier» Bcrnier, 
FiUher, Hcdelia, Morand> Fayard, 
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Vaganey , Bcllcc , Pâyre , Mene£ 
tricr, Favergcon Secrétaire de la* 
dite Compagnie. 

Lefufdic Rcfulcaca été par moi 
Secrétaire fufdh , lu en ladice Cha* 
pelle y les Confrères y étant dans 
l'intervale de Matines à Laudes 
ee jourd'hui i. Janvier i66$ % 
Pavergeon Secrétaire fufdie. 

ORDONNANCE 

De Monfcigneur V Archevêque 
à 1 Comte de Lyon four les Confrères 
Femtens àe notre Dame du Confidon 
fortunt Statuts, & Confirmation du 
Refulut & délibération cjdtjfus. 

CAMILLE de Neufvillc 
Archevêaue fie Comte de 
Lyon, Primat de France , Comman* 
deur des Ordres du Roi, & fon Lieu* 
tenant General ez pays de Lion- 
nois, Forêts 8c Bcaujolloisà tous 
ceux qui ces Prefentes verront* 
Salut, 

Quelques dificu!tez6t differens 
s étans meus nouvellement entre 






quelques particuliers de la Confrai- 
rie des Pcnitens blancs du Confa- 
Jon de cette Ville * & le refte de la 
Compagnie touchant l'interpréta- 
tion de quelques articles de leurs 
Statuts , la conduite y police & 
difcipline de cette dévote Compa- 
gnie & Confrairie, Nous Archevê- 
que & Comte de Lyon (ufàh $ de- 
firant félon nôtre devoir d etoufer 
en leur naiiïance ces germes de 
diviiîon, & conferver l'union fi£ 
tranquillité dont a joui jufqu'àpre* 
lent cette Compagnie^ après avoir 
ouï refpedive nient les Parties, U 
vu exactement ce qui a été dit * & 
écrit de part & d'autre, avom à la 

1>lus grande gloke de Dieu , pour 
c bien & l'avantage de ladite Con* 
frairie, ftatuéôc ordonne, Statuons 
& Ordonnons ce qui s enfuit au lu- 
jet desdifferens fie dîfiïcultcz* 

En premier Um que le Confeil 
pour !a dïre&ton & conduite de la- 
dire Confiai rie , fera compoié du 
RcdeurSc Vicc-Refteur y qui font 



en charge , de tous ceux defdits 
Confrères qui auront été dans lef- 
dites charges de Reiïteur f Viee- 
Re<fteiir 5 Ôt de deux Confrères, qui 
feront ou auront été Maîtres de 
Cérémonies lefquels auront voix 
dclibcrativc audit Confcii , lequel 
fera compofé de cette forte , no- 
noMhnt le Statut de Lan lé 10. qui 
n'a jamais été en ufage en ladite 
Compagnie & auquel nous déro- 
geons espreflement par ces Pré- 
i entes. 

Secondement les Elcdïons du 
Recleur & Vice - Re&eur , feront 
faites au term £c manière accu- 
mulé , mais par voix & fuffrages, 
& celle des deux Confrères qui en- 
treront dans ledit Confeil, fc fe- 
ra en même tems par billets fecrets 
de cous les Confrères à la pluralité 
des vnix chaque année* 
Trmftemtnicni aucun ne pourra êtr 
propuïé par le Conieil > pour être 
cl eu Rcâeur ou VicoRcdeur y ni 
d entre les Maures de Cérémonies 
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aye 



pour entrer au Gonfeîl, qu'il n'a 
rroïs ans depuis fa réception dans 
la Compagnie > Se s'il arrive que 
quelque confédération oblige d'en 
ufer autrement , elle fera propo 
fée & aprouvée dans l'Aflcmblée 
générale des Confrères à la plura- 
lité des voix prifes en fecret. 

Jlustriemement} aucun ne pourra 
prétendre de mener la Compagnie 
en Proceffion ou de commencer 
TOffice Divin , qu'il n'ait été Rec- 
teur, ou Vice-ReAeur, hors au cas 
qu'ils ne fuflen trous abfens* 

Cinquièmement aucune taxe ou 
colledene pourra erre fane furies 
Confrères > ni en particulier ni en 
gênerai iinon de l'avis de la Com- 
pagnie à la pluralité des voix, fie 
lemploi qui devra être fait de ces 
deniers fera déclaré dans ladite 
Aflembléc. 

Sixièmement , les comptes feront 
rendus annuellement au Confeil * 
maïs le Rcdeur en fera raport ver- 
balement à rAlTemblée & éclair- 
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; doutes 
pourroicnt rencontrer. 

Septièmement , quand quelque 
Confrère fe prcfentcra au Confeil 
où il feraapcllé il y fera reçu avci 
honneur fie affeition. 

En dernier tieu 7 Nous déclarons 
que Nom entendons que les Statuts 
& louables Coutumes de ladite 
Confrairic , où il n'eft en rien dé- 
rogé par ces Prcfentcs demeurent 
en leur vigueur % & à l'égard de 
ceux-ci 5 Nous en ordonnons , 
enjoignons l'étroite obfervan 
audits Confrères, & Voulons qu'; 
cet effet il foienc tranferits & inf- 
crits dans les Regiftres de ladite 
Compagnie , & prions Dieu qu'il 
comble de plus en plus de fes grâ- 
ces & bénédictions Icfdits fleurs 
Confrères» Donné à Lyon en nôtre 
Palais & /bus nôtre Scél ce 4, Dé- 
cembre 1 66 5 # fïgné l'Archevêque 
de Lyon* Et plus bas , par Monfci- 
gneur Basset* & Scellé, 

L'Ordonnance portant Statuts 

& 
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& RcglcmcDt ci-deflus » a été par 

moi Notaire Royal ^ Secrétaire de 

la Compagnie des Penitens blancs 

de Nôtre-Dame du Confalon de 

cette Ville > Jlue a haute voix en 

ladite Chapelle , les Confrères y 

étant affemblez à HiTuë de l'Office, 

& avant le commencement de la 

faince Mcflc r ce jourd'hui fixiéme 

jour du mois de Décembre mil fix 

censfoix#me-cmq , dont a été fait 

Adte. Signé Favergeon Notaire 

& Secrétaire fufdir, 

ORDONNANCE 

De KMûnfiigneur V Archevêque 
& Cvmtc de Lyon. 

FRANÇOIS PAUL DE 
NEUFVIIXE DE VILLE- 
ROY, Archevêque & Comte de 
Lyon , Primat de France » Con- 
feiller du Roi en tous fes Confeils. 
Veu par Nous les pièces qui 
Nous ont èié remifes par les Rec- 
teurs 3 Vice -Recteurs anciens Se 

I 
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autres de la Compagnie des Peni- 
tensdu Confalon de cette Ville, 
& celles qui nous ont été pareille- 
ment remifes, par ceux qui préten- 
dent de donner de nouveaux Re- 
glemens à ladite Compagnie , fça- 
voir de la part des premiers , A&c 
de délibération fait par ladite 
Compagnie le 2$.Decembre 1664. 
pour établir la forme qui doit être 
obfervée dans les Cérémonies , 8c 
Offices Divins qui fe font dans la- 
dite Compagnie , l'Ordonnance 
rendue par Monfeigneur Camille 
de Neuf ville, nôtre très-honoré 
Oncle Archevêque Comte de Lion, 
en datte du 4. Décembre 1665. 
lue & rendue publique dans ladice 
Confrérie le fixiéme du même 
mois , contenant Règlement fur 
plufîeurs difficultez , qui s étoienc 
élevées parmi les Confrères de ladi- 
te Compagnie , l'Imprimé des de- 
voirs des Oficiers, 8c Confrères de 
ladite Compagnie , dans lequel il 
y a quelques articles de ladite Or- 
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donnancequiy font rapellez, ledit 

imprimé cxpofé dans ladite Cha- 
pelle, pour fervir d'inftru&ion à 
tous les Confrères, un imprimé 
de la Requête prefentée par les 
Afpirans à ladite Confrérie , où 
rintitulation eft à Meilleurs les Rec- 
teur Vice-Re&eur ôcConfeillers de 
la «Dévote & Royale Compagnie 
des Penitens blancs de la Ville de 
Lyon > tous les fufdits A&es impri- 
mez pour établir & faire voir les 
ufages de tout tems obfcrvczdans 
ladite Confrérie, ôc que la Dcli- 
beration de 1664. .l'Ordonnance 
de Mcffire Camille de Neuf- 
ville , nôtre très- honoré Oncle , 
enfèmble la Forme des Suppliques 
& Requêtes ont été pareillement 
obfervez & exécutez depuis leurs 
dates jufques a prefent , &c. tout 
ce qui a été remis & produit par les 
Parties , par devant Nous mûre- 
ment examiné. 

Nous avons- Ordonné , que la Dé- 
libération du 1 8 # Décembre 16 * 

I i 
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enfemble l'Ordonnance de Mon- % 
feigneur Camille de Neufville, nô- 
tre trés-honoré Oncle, qui raporte 
lad, Délibération, feront exécutées 
félon leur forme & teneur,auffi bien 
que nôtre prefente Ordonnance, 
nonobftant opofitions, ou apella- 
tions quelconques, attendu qu'il s'a- 

fit du Service Divin, & notifié par 
1 e . Pierre Terrasson,1 un de nos 
Vicaires Gcneraux,8cnôtre Officiai, 
à ladite Compagnie qui fera convo- 
quée à cet effet, pour être enfuite 
enregistrée en fa prefence , fur le 
Regiftrc des Délibérations defdits 
Confrères Penitens. Donné à Lyon 
le 1 3« jour du mois de May 171^ 
Signé Frère François Paul de 
Neufv 1 lle de V i llero y Arche- 
vêque de Lyon # Et plus bas , par 
Monfeig. Guichard Et feelié. 

VOrdonnaneci-dcffus a été lui k lu fin 
de Vof. les Confrères étant ajfemèlez, 
& enregijlréek ma prefence fur leur 
livre aujourd'hui Dimanche %^ % Mai 
17 1 6. TERRASSON fufdit. 




ORDONNANCE 

DE MONSEIGNEUR 
L'ARCHEVEQUE 

Pour les Confrères de la Royale & Dé- 
vote compagnie des Ptnhens Blancs 
de Notre-Dame du CONFALON, 
de Lyon. 

|Rançois-Paul de Neuf- 
VILLE de Vjlle^oy, Ar- 
chevêque & Comte de Lyon , Pri- 
mat de France, Confeiller du Roy 
en tous (es Confeils. 

SUR les Requêtes qui Nous ont 
été prefentées tant au nom de M r \ 
les anciens Re&eurs & Vice-Rec- 
teurs compofans le Confeil de la 
Royale Confrérie des Penitens du 
Corifalon de cette Ville, que de la 
partdc M r rRENAUDReâ:eur actuel- 
lement en Chargea la plus grande 

I 5 
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deliberative dans le Confcil de 
même que les anciens Re&eurs & 
Vicc-Re&eurs. 

z\ Que le Confeil ordinaire 
qui jufques ici n avoir point eu dé 
jour fixé pour s aflcmbler , fe tien- 
dra tous les troifiéme Dimanche 
de chaque mois immédiatement 
après l'Office du matin & non pen- 
dant ledit Office. 

3°. Que s'il étoit neceflaire daf- 
fembler un Confeil extraordinaire, 
le Re&eur en Charge ou en fon 
abfence le Vke-Re&eur, & en l'ab- 
fence de l'un & de l'autre le Re&eur 
Vice-Re&cur dernier déposé le 
convoqueront par des Billets qui 
marqueront le jour & Fheure du 
Confeil , lefquels ils feront porter 
chez chaque Confeiller qui le conv 
pofe. 

4°. A l'égard des Comptes qui 
n ont point encore été apurés, ceux 
qui font chargés de les rendre, les 
mettront en écat pour la femaine ' 
prochaine de lapaflion au plus tard, u 
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&lcs remetrant à M c,, # delaCroîx 

& Picheret qui après les avoir exa- 
minés conjointement avec les Dé- 
putés par le Confeil de ladite 
Compagnie Nous les préfenterbnt 
pour les aprouver & les fîgncr. 

5°. Qu'il fera fait inceîfemmcnt 
un Inventaire cxaâ: de l'Argenterie 
Ornemens , Linges ,, & générale- 
ment de tout ce qui apartient à la 
Confrérie qui eft à la Charge du 
Concierge, lequel Inventaire fera 
figné par le Confeil pour que cha- 
que année à la nomination des nou- 
veaux Officiers, ils puiflent avec 
les anciens fortans de Charge le 
vérifier & le paraffer , lequel In- 
ventaire Nous fera exhibé par les 
Gommiflaires par Nous fufnommés 
pour examiner les anciens Comptes 
& les apurer. 

6°. Que dans la fuite les Comp- 
tes fe rendront dans le mois après 
l'Eleétion du Redeur & Vice-Rec- 
teur , fans que Ton puifle accorder 
aucun delay pour la reddition des- 
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dits comptes , fans Nôtre permif- 

fion par écrit que Nous n'accorde- 
rons qu'à la demande du Confeil. 

7. Que pour cette reddition de 
Compte , le Confeil nommera 
deux Auditeurs , dont l'un fera un 
ancien Retteur ou Vice-Recteur, 
& l'autre l'un des fix Confeillers 
qui étoient dans le Confeil dans le 
courant de Tannée dudit Compte, 

8. QnerOftice ne fera commen- 
cé que par le Rc&eur ou Vice- 
Re&eur en Charge & en cas d'ab- 
fenec de l'un & de l'autre à l'heure 
ordinaire , ou l'Office doit com- 
mencer ce fera le Re&eur ou Vice- 
Re&eur dernier deposés,& ou le cas 
echerroit qu'aucun des quatre cy- 
defllis nommés ne s'y trouva , ce fe- 
ra nn des autres anciens Re&curs 
ou Vice-Rc&eurs depofés qui fe 
trouveront dans la Chapelle 3 com- 
mençant toujours pour lors par le 
plus ancien prefent. Que celuy qui 
aura commencé un Office /finira le 
même Office , ainfi qu'il eft étably 
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dans toutes les Compagnies & Af- 
femblées > bien entendu que l'Offi- 
ce fubfequent fera commencé par 
ce lu y qui aura droit de le faire à 
lexclufion de celuy qui avoit com- 
mencé l'Office qui vient de finir. 

9* Que le Recteur en Charge 
fera convoquer la Compagnie par 
Billets pour Je Dimanche ou la lec- 
ture de noftre prefente Ordonnan- 
ce fera faite par M re , Léonard de 
la Croix T fun de nos Vicaires-Ge- 
neraux fufdk que Nous commet- 
tons à cet effer. 

io, Qie lefture faite à la 
Compagnie de ladite Ordonnance 
elle fera tranferîte en fa prefence 
dans le livre des Délibérations du 
Confeilpar le Secrétaire de ladite 
Compagnie , & qu'il y fera fait 
mention du jour de la Publication 
de ladite Crdonnancc , de l'accep- 
tation d'icelle, ôcle tout fera figné 
par Noftre Vicaire * General à ce 
député & par tous ceux qui com- 
posent le Confeilqui s'y trouveront 
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pour lors. 

N'e ntendoms déroger par 
k prefente Ordonnance à toutes 
celtes rendues par Nous ou Nos 
Predece/Ieurs, lefquelles feront e- 
xecutées félon leur forme & teneur, 
Nous en refervanc l'explication 
quand befoîn fera pour le bien & le 
bon ordre de ladite Compagnie. 

D o n n e* à Lyon fous Noftrc fçel 
Àrchiepifcopal ce vingt-deux Fé- 
vrier mil (ept cens vingt. 

L'ARCHE. DE LYON. 

Par iMenfcigneur 
GUICHARD Secrétaire. 

V Ordonnance cyJefivs a été lue à la 
fin de F Office les Confrères et ans af- 
ftmlrlez, &Enregtfiré en rnafrefenct 
fit le Livre des Délibérations, attjour- 

ihuj Dimanche io. Mars ijio. 

DE LA CROIX, ficaire Gène* 

rai fufdit. 




IVSAGES DELÀS/HNTE EGLISE, 
touchant U M*jft * te Divin Office, 
& plujieurs chafès remmqm&fes 
établies f*t Is Swveraim Ton* 
tïfes & antres grands PerJonn^ges m 
; 
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IL eft de tradition que Saïnr Picr;c 
a ceîcbié le premier la lai rue 






MefTc le jour de la Pentecôte , ce qui eft con> 
fitmé pir Ici plus anciens Percï, parce que, com- 
me dît -Antoninus Dcmotkarns tem, t. dt Sacrif. 
l£ijj* t les Hébreux avoient aeoûruméde faite ce 
jour-là leurs offrandes volomaiict avec du pain 
izime qu'ils appclloiem Myfith , èc forte que 
laint Pierre aptes la defcciue Au Saiot Efpric 
Celcbu avec du pain a^ime dans le Cénacle de 
Sion , pat la feule confecrarion ôc l'or ai fou 
dominicale Tan 3+ aufquels depuis il ajoura 
trois oraifons, une épittejcvangilc & Le fymbo- 
le , & une partie du canon. Et quoi que quel- 
ques Auteurs citci par Molina le Charreux 
ayent dit que S. Jacques avril die la première 
MeiTe , Gavantus repond que faint Jacques en 
fit feulement la promulgation aptèi que faine 
Pierre en eut prêtent l'ordre ; c'eft ainfi qu'il eft 
dît par le Pape faint Clément dans fa première 
Epure ,0e pax faint Ifidoie M, i, à* ogic< csf. ij. 

K 



Lci Apôrref ont ïmieë Ici Hébreux touchant 
Ici heures qu'il falok prier , qu'ils ont enfoite 
piefcrie aux lidelleff, comme die le Pape faine 
Cïemenc ttk t. CQnftit* ca/>. 40. Il cft ?rai du 
de pais que les Pape* Gelafe L Se II, Grégoire 

1 fit VII. ©ni réglé* l'office canonique dont nom 
nom fetvons aujourd'hui , comme die le Pape 
Pic V, dans fa Bulle. De plu* il eft de rradïtioa 
fui vaot lei plui aneier.s Auieurs , que faine 
Pierre l établi la Confeilïon , la Communion 
quotidienne, les Quatre* Tems, l'Avenr, Je 
Signe de la Croit , Se qu'a la forme de la Coq* 
fecrarion il a ajamé tmm % comme dît S. Tho- 
mas j pxg, jtt, 7 g. *rt. l arf f H a tufii établi 
le Catcme , fie UbenediÂion du pain , t'uiranc 
Abliaf iib. i«Hifi, Afoft. fitc. 

1* Siècle, UTagc de dire Damitmi Vûhifam 

2 h MciTe, & d'y communier fou* Ïci a/ïî/ranJ, 
rdozinépar Je Pape fainr An acier Tan ioj. De 
l'eau benrec par lainr Alexandre Pape l'an 1 3 %, 
0e dire le Trîfagwm par ftinr Siite Pape* De 
dire trois MeïTcs à Noël j fie le Gl&i* in txrtîfis 
•ar fâïnt Tclefpbore Pape, De donner du pain 
bcnït par falot Pic Pape, De célébrer avec an 

Îiîntrcs pur» petit , rond , fie arec figure de 
e jus-Christ par faînt Aruclet Pape, 
|, Siècle. Ufagc de dire Démine nm f u m 
dîgnut* en communiant fe voir dant Origene 
hmit* |, dîverf. De célébrer le* faina Ocdrei 
aux Quatre-Tems de l'année par faînt Calizte 
Pape, & denfcfeJïrlci Fidelles dans les lieux 
bénies. De communier trois foït Tan par faine 
fabien Pape Tan 158. De ne fe ferrir d'orne- 
mem facrez que dans les action» ccclcfïafti- 

Îiuei pat font Etienne Pape. De célébrer Ici 
acres M y Itères de la Mefle fur un autel beaïç 
fc ûclc pat le Pape faim Sine 1 1, Depuii fai&c 
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Silrefire Pape toulut & commanda que Taure 
fût de pierre. De dire la Mcffc fui les ftpuU 
chrcidct Martyrs, eompofée pat faint Felii* la 
p refaee prcuptii f*iu$*ribM$ &c. eompoice par 
faine Cyprico. 

4 SncLF. Ufage de mettre la croix U le 
chandelier fui l'autel par fajnr Melthiade Pïpci 
De dire a la Mcife te Zfth dtyftn 9 & â V& 
fêcjue&au Dï acre de parrer la dalrnauque pat 
faicç Syheftrc Pape, De donner le V&tlmm 
aux kTeques pat faint Mare Pape. De dire à U 
Méfie Je Symbole de Nice, les Commuai ^anrts t 
ï dlUluy* & k G'crU PjM" à U fin des Pfeiu- 
mes pa faînt Dimafc Pape. D'otner le* autel* 
de fleurs 6c images, faim Je ï âme Ep'ft. J* N^, 
Confeffion publique 6,éc par Ne&are, Patriar- 
che de Co ftanùnoplc Tan 3*0, 

y Siècle, Ufage de donner U paix durant 
U fainte Me/Te pat le Pape faine Innocent. De 
benir le cierge pafcaï en routes les fgltfc* , & 
de dire des Mcfll-i bail; s par faine Zoziine 
Pape. Des cloches pat faîne Paulin > Evêque 
de Noie , Tan 430. De diic à la Meiîe le ju^î- 
«, l'introït» le graduel, le traie» l'offertoi- 
re , la communion & préparation par le Pape 
faint Ccleftin L Dédire à la Me/Te or*tf fra- 
im j lcf pref^cei , hune îgiîur t & d'encenfër à 
l'oblarioD par le Pape faint Icon L du nom* 
Les Rogations par faint Mammcrt Evcquc de 
Vienne , Pan 450. 

6. SitCLE. Ufage de la patène coUTCrte du 
?oile durant la Meiîe pat S Syheftre Pape. Lcf 
neuf prefacet de la Mcft confirmées par le pjp C 
Pelage II. qui ordonna auiTi que les Clercs 
difent l'office en particulier , Tan 581. Le 
Pape S Grégoire le Grand mie les parties de la 

[elle, en l'ordre que no ni les avons mainte* 
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, Jt Jfc noùcâ Ams*> Vbtrx Kês quàfamt , 

' J /Ï*j.i /c Bréviaire, les Stations , les Lî- 

/.j/.'a Cérémonie des Cendres , la Procef* 

U .j des Rameaux , 6c confirma la tradition da 

i.cinsM det pieds au jeudi- faine , & de l'ado- 

\ j,i Iz 'a Croix le vendredi- faint , arec le- 

"\.:;:e« prières, ordre 6c oraifons marquées 

Ji, .e Midèl. 

-. >ircLE & fuWans Ufage des orgues Se 

; w .i<:> inftrnracns muGcaux par Saine Viealien, 

>a »ft'9. Dr dire à la Méfie 1'^»*; D*i trois 

jj . & de faire la procc/fion arec cierges le 

■ox Je la Purification par le Pape faine Serge 1. 

Jnre fece fut iuftituée par le Pape Pelage I. 

isages des Saints fomptueufement ornées & 

révérées parle Pape Grégoire III. en haine 

des Icoaociaftes. Le nom de très chrécien don- 

ce aux Rois de France pa. le Pape Grégoire 

] 1 1. premièrement à Char/es Martel, l'an 740. 

À Pépin par Zacharie Pape, Tan 744. & à Char- 

irs-Masne par Adrien Pape, Tan 774. Ufage 

ces M ciïes votives pour les feries , compofees 

pa: Alcuin , introduit par faint Konifacc , Ar- 

ôeveque de Mayence , Tan 74^. Glori* Uus 

fcc. compofé par Thcodulphe , Abbé de faine 

B.-ntî:. Tan 835. 

S. Siècle. Le Pape faine Léon I V. renoii- 
vc v i la coutume de faire porter la croix de- 
*;.îc les Papes, & infhcua l'odtave de l'AtTomp- 
lion, done la fête eft de tradirton , l'an 850. 
1/ Pape Nicolas I. permi»- les profes à la Méfie. 
Il P«»P C Jean XIII. fr.t le premier qui benic 
jt< cloches, beniflane celles de faine Jean de 

■^ v fcle. V'agc de faire l'office des Mores 

, îr :<main de la Touflaint par fainr Odilon , 

. C ti." h Cluny,ran 99 y & depuis confirmé par 
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la fainte Iglîfe. Permis aui Abbez A «fer de 
Mitre pat le Pape 5. Sytveftrc I I. l'an iooo. 

10. Siècle. Ufage de dire le petit office de 
M» Dame par faine Picrc Damien. Cardinal* 
comme auffi les Méfies votives , le jtûrie 8c 
difcîpline au vendredi en mémoire de ta PaflioD* 
Le nom de Pape relervc au feu! Pontife Ro- 
main par le Pape Grégoire VII, l'an io-tf 
Coutume abrogée t fç avoir qu'on ne donne roit 
point aui Laies la communion trempée dans le 
fang, i a Conception immaculée de la Yicge 4 
été célébrée l'an m^6 

lu Siècle. Inftjruiion du Rofatre par faine 
Dominique Tan i%t$< Salut aogchque an Ton 
de la cloche pat le Pape Grégoire IX l'an 
xi*e 

tx. Si te le. Octave de la Nativité de la 

ierge , & le chapeau rouge donné aux Cardi* 
naui par Innocent IV. I an 1145. Institution des 
Penitcns fous le vocabJc de Nôtre Dame du 
Confalon par les travaux de faint Bonavcnture, 
&des bontezdu Pape Clément IVJ'an 11*4. 
d'où fopt forti es toutes tes autres Compagnies 
ou Congrégations 3 fous quel vocable que ce 
foir, 

13, Sîïcle- Inftitution du Jabïlé de Cent en 
Cent ans pa- le Pape Boniface Vlll. Tan 1 300, 
Clément V. donne privilège aux Rots de France 
de communier fous les deux e'peces l'an 1347. 
ce qu'ils font à leur facre & à l'article de la 
mort Le Par> Clément V 1. réduit le Jubilé à 
jo.am , l an 1349 Le Pape Urbain VI, réduit 
le Jubilé à 30 & Paul IL à m. Tan îjgy. 
Le nom de catholique don ié aux Rois d 1 Es- 
pagne par le Pape Alexandie V I l'aniift. 

14, Si CL£.L'n u J Prulipe Duc de Bour- 
gogne envoya de rifle ville de Fendre,! la faînte 

K îij 
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.;■ r>xpa la feinte Hoftie , qu'il avoû 

. w .u m**az pac le moyen de Robcit An- 

^mdouic de Paris , fon Procurcmr aa- 

j« Tape iiugene I V. d#nt on a an Bref i 

on, ?** lequel il auchorife ce qu'on duquel 

% rut percée en plufiears lieux de coups de cou 

<c4«x > ft ds ûog qui ea foilic. 





Quel f m ùb fer votions %nil faut f*ï- 
re r à U récitation des Divins 
Offices , & fendant la Mcjft féi 
fe dit 0ffù % 






i, Tk TOnficac le JU&eur i °^ MouCcur le 
IVl Vice - Refteur , doivent commencer 
L'Office à l'heure ordonnée par les ftatuts t & à 
leur abfence, parTundes deux premiers Maî- 
tres de» cérémonies* 6c â défaut des quatre 
Officiers ci dcfTus , par Maufîeur le grand 
Caftode > ou par un des anciens Recxeurs on 
Vice Re&ecrs , qui fe trouveront à la Cha- 
pelle i & à r abfence d'iccux , par l'un des fix 
derniers Maîrrei dei cérémonies en charge, Se 
aïniî des autres qui l'auront Été,! 

Les iïx derniers Maîtres des cérémonies 
en charge > atant de faire commencer l'OJ&* 
ce ( û te cas ci defluf y échoit ) doivent prier un 
de Meilleurs Us anciens Recteurs oti Vïce- 
Rectems de le commencer, & commuer jufqu É à 
te que Mcfïieurs le Rêveur ou Vice- Recteur , 
ou l'un dei deux premiers Maîtres des céré- 
monies , ou Moufîcur le grand Cuftodc foienc 
tenus. 

s. Les Officiers pour le Chœur , doivent fur- 
vcîllcr à la récitation Se cérémonies de l'Office 
divin , qui doit être dit unanimement plus de 
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cœur 'que de bouche : les Fêres de nôtre Sei- 
gneur , de la Vierge , & le rroifîéme Diman- 
che de chaque mois i l'Office s'entonne fur le 
fixiéme ou huitième ron , & obfervcr que le 
Te Dëum , le B**ediftus , le M*{nifieat 6c le 
Kttnc tUmitttiyÇc chantent toujours fur le fixiéme 
eu huitième ton. 

Chacun doit prendre garde de chanter po« 
fément , & s'arrêter un peu aux virgules Se 
points de chaque verfet, & l'obferYer de même» 
aux antiennes 6c leçons qu'ils feront invitez de 
dire ; la bien feance t ne permet pas de parler 
dans le Chœur lors que l'Office cft com- 
mencé , non plus que de forcir de fa place , à 
moins que ce ne fort pour s'aller confefler , ou 
autres affaires preflantes , au contraire il faut 
s'y tenir dans une pofturc honnête & ne croifer 
les jambes -, les Confrères font auffi priez de lire 
l'Office dans leurs heures, quoi qu'ils le fâchent 
par coeur, & en l'obferranr ils enteront de dire 
an Ycrfet pour autre , 8c marqueront suffi plut 
de derotion dans la récitation des divin* 
Offices. 

5. Dans tour le cours de l'année, nôtre 
Compagnie ne fait que deux procédions dehors 
et en robes, qui cft celle du Jeudy faint, i 
huit heures du foir , pour l'adoration du tres- 
faint Sacrement de l'Autel -, la fenconde à faint 
Roch, tous les Confrères doivent y affilier , 
c'eft à dire , ceux qui le peuvent, & qui n'ont 
des infirmiez , & obferrer que leurs robes 
foient prop.es, & que le voile ne fou déchiré 
ni rap>r(Té & n'avoir manchettes , rubans» ni 
autre chofe qui puilîcnt les difting er , mais 
feulement des gans cour blancs, fa s ag émens 
ni franges; il fe fait aulli dans l'intérieur de la 
Chapelle , c'eft à-.diic ». au tous des Cloîtres 
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proecflionl , faroir celle dii jour de 11 Pu* 
rificatïou de la fainre Vierge, du Dimanche des 
Rameaux, le troifiérae Dimanche de chaque 
mois , ÔC Ici lundys à la reprefen cation , pour 
I« fervices des Confrères décédez ; aux unes 
& aux aurret , tous doivent y aiîifter avec 
grande modeftîe , & lei fîx derniers Maîrres 
des cérémonies , ne doivent aller en queue 
ni en tête , defditcj piocefEont , à moins que 
Meilleurs les Re&cur y Yice-Re&eur , & Ici 
anciens Recteurs , & vice Rc&eurs , ne fuf- 
fenr ,tous abfents, au contraire ils doivent aller 
dans le milieu fie fur Ici cotez au fil i [es pro- 
cédions , & faire obferver une dîftancc égaie 
ce proporuonée : Anciennement on amYtoîr en 
proceflion aux cmerremens des Confrères , on 
aboli cet ufage , 8c en place la Chapelle fait 
dire pont chaque Confère , fi- toc fondecez, 
quarante Meffcs balTes de Rêqmem > pour fu- 
plcerà laJicc aflïftance, 3c au premier lumiy 
non feric, on dit l'O/ficc des morts toar au 
long, ecenfuite la grande Mefle , pour chè- 
ques Confrères décédez, où fes parens et amis 
y font invitez. 

Le jour de fiînt Nifiei , deuxième Avril de 
chaque année, lei Confrères doivent fe ren- 
dre à nôtre Dame de L'ïfle-Baibc , pout un 
voeu fait par nos anciens dans un rems de con- 
tagion , ou ils font porter leurs Robbes de 
Choeur, & à fept heures precifes^n commence 
le deuxième Office , parce qu'Ui y alloienc en 
proce/lïon le jour de l'Annonciation de la 
Victge vingt cinquième Maïs. 

4. Meflieurs les Sacrftains, doivent avoir 
foin d'orner Tante! proprement , de la couleur 
du mur t & y obfcmr toutes les cérémonies , 
comme aufll les qu&e* dans la Cliagcllc , in- 




dfqnées pat les ftatuts ' » la Mette commence Jfc 
le Pcêtrc étant monté à 1* Autel , deux des Sa- 
criftains prennent les baffins , 6c vont pat la 
Chapelle ou epux qui renient communier» 
mettent une matque dedans , ou bien prient 
d'en mettre une pour eux , arui que le Prêtre 
ne 'confacre d'hofties , qu'autant qu'il y aura 
de communiant. 

La première quête doit fe faire après l'of- 
ferte , elle eft pour les pauvres de l'aumône 
générale , ou charité de cette ville : quand on 
va à l'offerte , on ne porte ni gans ; ni man* 
choos , on croife les mains fur le rentre , la fe* 
conde eft pour les pauvres prifonniers , & fe fait 
après la communion de la Méfie. 

Les Têtes de nôtre Seigneur , de la Vierge , 
0e letroifiéme Dimanche de chaque mois, on 
fait une quête pour les pauvres Confrères, avant 
celle de l'aumô:ie générale, ou deux Maîtres de 
cérémonies arec les canes , acompagnent les 
deux Sacriftains, oui en remettent le provenu 
à Mr le Ke£teur,ou a Mr le Vice Re&eur,qui en 
font la diftribution,Me(iieursiles Sacriftains doi* 
vent êerc exats à mettre chaques quêtes dans un 
des deuxTroncs deftinés â ce fujet ficobfervcr de 
ne mettre la destination à l'un pour l'autre» 

ç.. Meilleurs les Infir^ iers ,. doivent vifter 
dans leurs departemens les Confrères malades » 
& f lire prier Dieu pour eux , routes les fois que 
l'on s'atfemble pour dire l'Office, & ''ils en 
trouvenr quelques uns en ueceflué, ils en aver- 
tiront Monfieur le Re£reur ou Mo o fi eu r le Vi- 
ce Re&eur > qui y pourvoiront , fait des de* 
niei s qui font entre les mains de Monfieur le 
Trefoner , ou par quêces qu'ils feront faite 
dans la Chapelle ou ailleurs. 
> Il cft exprciféaicns défendu à cous Confcc* 



107 

ici t de fe promener par tel Cloîtres > en au- 
tres endroit f de la Chapelle , [ors que l'Office 
eft commencé : Ici Maîtres de cérémonies doi- 
Tcnr y prendtc garde, êcltt inviter d'y encrer. 

Nuls des Confrères B ne doivent for tir a U 
fin de La MciTc , que îe Mfftrire , fit l'on i fou 
Svfeip* Cttmtnitjftm > qui fc dit enfui ce ne toit 
fini,. 

Généralement tous les Confrères, font tenui 
cVobeïr a Monde nr le Reéteur & à Moniteur le 
Vice Rc&eur , * en tour ce qui concerne l'Of- 
fice divin, & tous doivent avoir honnêteté» 
charité, & déférence mutuelle les, uns pont 
les antres» Sec* 

Lifez & me ditez an moins une fois chique 
mois > les ftatuts qui tous ont été remit lors 
de votre réception , 0c fur tout la préface qui 
y eft au devant. 






Almtl^ vôtre Société f & craignez* Bien* 
Saint Pierre, Epure première. 



* Conformément i 1* Bulle de N. S. Père 
le Pape Grégoire X 1 1 1- ButUriam K.mênum, 

mmm funnÀHh foi* 4<M* & 44*. 
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COMPAGNIE 

DÉS 
PENITENS BLANCS 

De n. dame du confalon 

DE LA VILLE DE LYON. 

N l'année mil deux cens 

foixantc. un Hcrmire prêcha 
pendant piufieurs jours dans 
la Ville de Peroufe en Italie» 
& comme un autre Jouas, dit à Tes Ha- 
fcitans , qu'ils feroient enfevdis fous les 
ruines de leurs maifons , & qu'elles fc 







rcnrcrferoient fur eux , s'ils n'apaifofenc 
la colcrê de Dieu par une prompte pé- 
nitence - y Tes Auditeurs à l'exemple des 
Ninivkes fe revêtirent de facs, & armes 
de fouets & de difeiplines , allèrent en 
proceflion par les rues fe frapant rude- 
ment fur les épaules , pour expier leurs 
péchez : Cette efpecc de pénitence fut 
depuis pratiquée en beaucoup d'autres 
Pais, clans l'Allemagne, l'Eipagne» ie 
Portugal , la Pologne > & particulière- 
ment en Hongrie pendant une furieufe 
pefte qui ravageoit tout ce Royaume. 

Les principaux Citoyens de Rome 
érigèrent cette dévotion en Confrérie 
fous le Titre de Nôtke • Dame du 
Cokfalon, Falon, Fanal qui veut dire 
aujourd'huy nôtre Dame de lumière, 
ëc prièrent faint Bonaventure qui étoit 
Religieux de l'Ordre de faint François, 
chez les RR. Pères Gordeliers , d'être 
leur Dire&eur & Aumônier : f C'étoic 
avant l'Art de l'Imprimerie,) & que 
TOfEcc de la Vierge fut réglé par le 
Concile de Trente comice on le recite ~ 
aujourd'hui. * Saint Bonaventure leur 
preferivit en mil deux cens foixante* 
quatre , une forme particulière de prie- 
res,leur enjoignant de dire tous les jours 
vingt- cinq fois l'Oraifon Dominicale* la 
~ * Morery, Di&ion. Hiftor. 
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Salutation Angélique, avec le Glsrîm 
JPatri , &c. & lors qu'ils priercient poar 
leurs Confrères trépaflez , de dire fept 
fois la même oraifon du Seigneur , & la 
Salutation Angélique, avec l'antienne 
des Morts Rajultm dtcrnam , &c- Le 
Pape Clément IV. approuva cette Con- 
frérie , aufli-bien que les travaux de S. 
Bonaventure , l'honora de fa protec- 
tion, & fit expédier en (à faveur une 
Bulle l'année mil deux cens foixame- 
cinq.* Le Pape Grégoire XHI. confir- 
ma la Société de Nôtre- Dame du Con- 
falon l'an mil cinq cens foixante & feize, 
Se lui donna plu/ïeurs Privilèges & In* 
dulgences, qu'on peut voir dans le 
grand Bullaire. Trois ans après > fça- 
voir le vingt - fixiéme Arvil mil cinq 
cens foixante & dix - neuf. Le même 
Pape l'érigea en Archiconfrcrie , ÔC 
lui permit de s'agréger d'autres Con- 
fréries y l'an mil cinq cens quatre-vinge 
trois > il lui donna le foin de délivrer 
des Chrétiens efclaves chez les Infidelles, 
& permit de faire des quêtes pour ce 
fujet;& le Pape* Sixte V. âxa un revenu 
pour cela. 

Le Pape Grégoire X. qui avoir été 

* BullarRom.to. i. Conft 38.8e 7*. Grcg XIII, 
*Sixtc Y. Conflit. 37. 

L i\ 
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Chanoine Comte de Lyon, y célébra «n 
Condle » qui cft le quatorzième Con- 
cile General tenu à Lyon dans l'Eglife 
Cathédrale de faine Jean-Baptiftc * ; il 
fut ouvert le feptiéme Mai mil deux 
cens foixante & quatorze , Se dura juf- 
ques au dix-feptieme Juillet fuivant : 
il y preGda en perfonne , accompagné 
des Patriarches de Conftantinople ÔC 
^dMntioche , de quinze Cardinaux , dvi 
nombre defquels écoit faim Bonavenm-, 
re -, de {bK*àAte & dix Archevêques , de 
cinq cdns Evêques y . & d ? environ mille 
autres Prélats ou Députez 5 des AmbaC- 
fadeurs de Philippe le Hardi Roy de. 
France ; de l'Empereur Rodolphe , &c 
de placeurs autres Princes d'Occident^ 
& les Ambaffadeuts de Michel Palccw 
logue Empereur -, de Jacques Roy d'A-- 
ragon , en perfonne ; des Grands Maî- 
tres de l'Ordre des Hopitalicrs de faine 
Jean de Jerufalem f , & de ceux de 
l'Ordre des Templiers. * Abagha Roi 
des Tartares y envoïa auffi feize Ara. 
bafladeurs dont quelques-uns y furent 
baptizez. 

Saint Bonaventute y fit la première Ha- 
rangue , & c'eft dans ce Concile qu'ii 

* BrofTcrrejElogcs Hiftortq. de Lyon* 
t Aujourd'hui Chctal, de. Malte, 

* Oidrc aboli» 
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fit briller cette douce éloquence , cd 
lui étok fi naturelle , pour la rea^ica 
de l'Eglife Latine avec la Grecque : &: le 
faine Efprit y fut reconnu , égal as 
Père & au Fils. Tous les Pères sa 
Concile, auflï-bien que tocs les Am- 
bailadeurs des Empereurs & des Rcîs 
qui s'y rendirent chantèrent tous trois 
fois en langue latine, trois fois en langue 
grecque, & trois fois en langue françoi- 
le ; ces belles paroles du Créas : J e 
crois au Saint Esprist 
notri-Siigniur, Q^U 1 N^JS 

VIVIFIE, ET QJ1 I PROCEDE 
DU PE RE ET DU FlLS. 

Revenons à notre fujet , & difans 
que faint Bonaventure > voyant les 
grands progrez que faifoient à Rome , 
& dans toute 1* Italie, les Congrégations 
de Penitens de Nôtre Dame du Confa- 
Ion qu'il y avoir établie, voulut ho- 
norer la Ville de Lyon d'un fi grand 
bien.* Il en inftitua donc une dans le 
Cloître des Rcverens Petes Cordeliers, 
& leur première Chapelle, fut du coté 
du Rome fous le Dortoir de ces Re- 
ligieux tout ce qu'il y eu de Noblcf 
de Magiftrats, les perfonnes les plus < 
tinguées & généralement tous les g 
4e bien & de vertu de cette Ville 
ÎDc.Rubyi,Hiftoirc de Lyoxj. 

L \\\ 
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firent tecevofr;& cette Compagnie s'y/ 
cft toujours maintenue dans le même 
ordre jufques à prefent. Néanmoins 
l'indcvotion des tems y fit naître du relà- 
cheméc,& fur tout lorsque les Calvinif- 
tesfe rendirent maîtres delà Ville de 
Lyon le trentième Avril mil cinq, cens 
foixante- deux. Le Baron des Adreft» 
Gentilhomme du DAuphlné > Ci fameux 
par Ces cruautez & facrileges , y arrivai 
quelques jours après, avec une armée - 
de fcelerats & debandis,*& s'empara- 
de toute l'autorité ; commirent pendant 
feize mois qu'ils relièrent maîtres de la 
Ville , les actions les plus abominable**. 
& on fut contraint de ceflèr les fonctions 
de l'office & cérémonies de l'Eglifc ;J * 
Catholique ,. Apoftolique & Romaine.. 
Son impieté le porta à faire démolir la 
-grande Eglife Collégiale de Meilleurs 
nie Saint Juft , & celle de faint I renée: 
il ' fie defeendre toutes lès cloches des^ 
•clochers , les fit rompre , vendit le me-; 
tail : il avoit fait dreflèr lés canons de- 
vant TEgiiTe des Rcverens Pères Ce- 
-leftins pour abatre celle de Saint Jean- 
Baptifte, & fans les Implications des 
-principaux de la Ville qui le gagnèrent. 
par argent > il auroit fait entièrement 
ruiner cette, grande & magnifique Eglk 
fe, qui fut cependant beaucoup eo* 
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ftbmmagée*àinfi qu'il y paroi t tricoter 
aujourd'hui fur le devant à Tes porti- 
ques , toutes lés autres Bglifes de la- 
Ville furent également facagées celle des 
K. R. P. Gordelicrs, leurs Gonvent& la* 
Chapelle des Penitens qui étoit dans 
cette enceinte furent des plus mal trairez 
leurs papiers & Archives brûlées ou 
enlevées.Il fut*uffià l'ifle Barbe, Mont- 
brifon, & par tout leForeft, exercer 
fes cruelles vexations, &Ta rage le pouf* 
fa après avoîr tout pillé à tare fauter 
les Curez & les Marguiliers, du fommw 
des plus hautes tours ou clochers de 
leurs paroifTes , & fit fubir la mê- 
me peine à plus de cinquante Gen- 
tils-hommes des plus diftinguez. Enfin* 
ces feelerats furent obligez Se forcez 
par les troupes que le Roi Charles 
I X. envoya à Lyon de fortir de la 
. Ville > fur la fin du mois d'Aoufir mil 
cinq cens foixante - trois , & le fa- 
medi vingt-huitième Aouft > la fainte 
Mefle fut de nouveau célébrée dans 
Saint Jean - Bàptifte , Cathédrale , par 
le R. P. Edmond Augicr , Jefuite. Les 
Catholiques recommencèrent leurs exer- 
cices de pieté, & reprirent le deflfus 
fur les Caiviniftcs. 

En mil cinq cens foixante ÔC feize» 

* S» Aubin Hiftoirc de Lyon, 



quatorze années après ces facagea ; 
Meilleurs les Prévôt des Marchands , 
Echevins , Confcillcrs de la Ville , en 
ce tems-là au nombre de douze , tou- 
jours attentifs au bon gouvernement , 
& pleins de zèle pour le retabliffe- 
ment de la Religion Catholique qui 
avoit tant fouffcrt , fe rcfïbuvcnant 
qu'il y avoit eu une Compagnie de 
Penitens , qui édifioient toute la Ville, 

Ear leurs prières , aumônes , & autres 
onnes œuvres , la rétablirent auffi avec 
grande pompe & magnificence , du 
çonfentement de Monfcigncur Pierre 
*Depinac, lors Archevêque , Comte de 
Lyon , homme des plus fçavans de fou 
fîecle , & qui avoit été employé par le 
Roi dans les affaires d'Etat les plus 
épineufes. Ils jetterent dis- je, les yeux 4 
fut Maurice du Payrat & Juftinicn 
Pance Gentils-hommes Lyonnois, Che- 
valiers de l'Ordre Royal de faint Mi- 
chel , qui s*acquiterent fort bien de cet- 
te commiffion. On vit donc alors ces 
Penitens rentrer dans la Chapelle , 
qu'ils avoient auparavant chez les Re- 
verens Pcrcs Cordeliers : on y vit re- 
fleurir la vigueur de cette Compagnie, 
& dans la première Affemble'e qui fut 
* De la Meuse Hiftor, ficclef,, du Dioccfe de 
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tenue en mil cinq cens foïxinte Se diV 
"ept, ils eleurent pour leur Re&eur 
Juftinien Pancc. 

Meilleurs les Prévôt des Marchands* 
Echevîns 3 Confcillers de la Ville s dif- 
férent les Reglemcns ôc Statuts de cet- 
te Compagnie , &c enfui te pour leur 
donner plus de fotec 5c de vigueur > 
adreiïcrent une très - humble Requête à 
ôtre faim Pcre le Pape*Gregoire XML 
qu'il receut favorablement * ainfi qu'il 
*en explique dans fa Bulle > approu- 
vant , confirmant 8c ratifiant les Sta- 
tus & Reglemens j que Meilleurs les 
Magiilrars avoient faits,en ordonna l'é- 
troite obfervance fous les peines y con- 
nues, & de plus accorda & odroya à 
ces zelez Magiftrats 3 Prévôts des Mar- 
chands , Eehevïns » Majeurs 8c Con- 
fuls de la Ville de Lyon s aufii bien 
qu'à tons les Confrères penïtens * de 
très- grandes & belles Indulgences * 
ainû qu'on les pourra voir dans fadîte 
Bulle » qui eft inférée dans les Heures 
ai fervent aux Confrères pour chan- 
êr l'Office- 

Et ce fut au mois d'Août, mil cinq 
cens quatre vingt trois que cette Bulle , 
ontenant Statuts & Reglemens , pouu 

* Buîlar. Roman. 10m. a, CunfticutjS» Grc- 
geixe XI iL 



la Compagnie des Penitens de notre 
Dame du Confalon , fut lue & publiée 
dans la Chapelle , où écoic pour lors 
Re<£teur,Monfeigncur François de Man- 
dclor,Gouverneur & Lieutencnt General 
pour le Roi, des Villes de Lyon , Païs 
Lyonnois, Forcfts & Bcaujolois. 

Cette dévote Compagnie fut aggre- 
gée à la grande Archico»frairie des pe- 
nitens du Confalon de Rome le neuf 
Février mil cinq cens foixante dix-huic. 
Et l'ére&ion en fut faite par Frère 
Matthias de Sadolie Commiflaire de 
l'Ordre de faint François , appelle 
Capucins , dans leur Chapelle à Lyon 
le deuxième de Février mil cinq cens 
foixante dix-huit , fous le glorieux titre 
de TAflomption de la fante Vierge. 

* Henri III. Roi de France & de Po- 
logne , a honoré cinq fois la Ville de 
Lyon de fa prefence , & ce fut à fon 
troifiéme paffage, & au retour de fon. 
Sacre à Reims , mil cinq cens quatre 
vingt deux , qu'il reçut avec une bonté 
paternelle le ferment de fidélité de tous 
les Confrères penitens de Lyon : enfuite 
ilafliftx à tous les Offices & procédions 
en habit de penitens , fans garde, ni 
dift'n&i'Mi des autres Confrères , tous 
les princes ôc grands Seigneurs quiétoicnl 
* Mczcray,Hift. de Fiance Henri III. 
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à fia fuite s'y firent recevoir & en por- 
tèrent l'Habit pieufement & follemnele» 
ment & la première fois que ce grand 
Monarque entra dans la Chapelle» il 
déclara Royale cette Compagnie , & 
dès ce moment comme il étoit Roy 
de deux grands Royaumes , ont fuf- 
fufpendit deux Couronnes Royales a« 
milieu de la voûte de cette Chapelle , 
qui y retient toujours : quelques jours 
après il lui fit prefent d'un très- beau Ca- 
lice de vermeil , d'un travail recherché 
8ç digne de la magnificence de nos Rois. 
* Monfeigneur Charles de Neufville, 
Seigneur d'Alincoui; , Marquis de Vil- 
lcroi y Gouverneur & Lieutenant Gene- 
ral pour Sa Majeftc , des Villes de 
Lyon, païs Lyonnois , Forcfts Se Beau- 
jolois, voulut atiffi entrer dans cette 
dévote Compagnie & en fut Rc&eur en 
ty$8. Un fi bel exemple excita Mcffire 
Àkné Dcfaulquicr de Vitrey , Doyen, 
Comte de Lyon , Médire Baltazar de 
Villards Re&eur en 1585. qui enfuite 
fat nommé Archevêque de Vienne, 
Ueffire Jacques Telle, Marquis de Bajay 
& Seigneur de Tanay Re&eur en 1587. 
le en 1608. Monfeigneur le Marquis de 
fiant Sor lin, Gouverneur du Dauphin*? *V 
Lieutenant General de Monfeigneur - 
* Saint Aubin. Hiftoirc Je Lyon* 
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Duc de Genevois & de Nemours fos 
Frère , au Gouvernement de Lyonnois 
en mil cinq cens nonantetois. 

Meffire Guillaume d'Albon Comte de 
Lyon , Precenteur , enfuite Doyen de 
l'Eglife & Reâeur de la Compagnie 
en mil fix cens quarante-un, Mcflïre 
Claude d'Albon,ArcHidiacrc Se plufieuri 
antres de leurs Confrères , s'en firent 
recevoir,toures la Noblc(res>rous les pre- 
fidcns ôc Confeillers des Cours & lurif- 
di&ions de la Ville, Meilleurs les Prévôt 
des Marchands & Echevins , & les plus 
diftinguez Bourgeois , voulurent auffi y 
•voir part , & s'en firent recevoir. 

Le Roy fit deflein d'établir dans fa 
Capitale, une Confrérie de Penitens du 
Confalon , à l'inftar de celle de Lyon, j ■ 
étant arrivé > fon zèle Se fa pieté le por- 
tèrent à faire bâtir une grande Se m*» 
gnifique*Chapclle dans le Cloître des 
grand Auguftins de Paris , le premier 
Mars mil cinq cens quatre-vingt-trois » 
il en fit l'élcâion fous le vocable de l'An- 
nonciation de la fainte Vierge , Myfterc 
où il avoit une finguliere dévotion : il 
voulut être premier Re&eur de cette 
Confrérie, Se nomma pour fon Vice- 
Re&eur, Maurice du Payrat , qu'il avoit 
amené de Lyon avec lui pour travailler 
* Iournal de Henri III. 

à cette 
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4 cette fainte emrcprïfc. Tous les Prin- 
ces» les Seigneurs de fa Cour j les Gen- 
tilshommes , les Prefidens * & Confcil- 
lers du Parlement de i*arîs 3 Maîtres des 
Requêtes > ^ hamb^e dvs Comptes^ Tre- 
foriers , tlûs ■> prévôt des Marchands , 
Echevïns , & autres JurifdicTrions, 8c les 
plus conildcrablcs Bourgeois y furent 
reçus. 

Le vingt.cinq Mars de la même année* 
jour de l'Annonciation de la Vierge % 
cette Ilkiftrc & nombreufe Compagnie, 
fut en Proccflîon de deux en deux fur les 
trois heures après miai, du C on vent $es 
Auguftins dans i'tglife Cathédrale de 
Paris, Sa Majrfté y affilia en hibii de 

enîtent > fans garde & nulle diftin&ion 
des autres Confrères ; le Cardinal de 
Guifc portoit la Croix ; le Duc de 

ayenne fon frère, & Mefïïre Nicolas 
de Neufville * Marquis de Viikroi, Se- 
retairc d'Etat , étoient Maîtres des Cé- 
rémonies : Maurice du Payt at * en qua- 
lité de Vice-Reéteur, marchoit en tête , 
& menoic cette Royale Compagnie : à 
côté de lui marchoit le R P. Edmond 
Augïer Jefuice^ Confeiïeur 5c Prédica- 
teur de fa Majefté : les Chantres & Mu- 
fîciens du Roi nurchoknt en tang, vêtus 
de même habit j ëc chatoient l cj Lit mies 
de U Vierge ^ en faux* bourdon. Etants 
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arrives ï Notre-Dame, ils y chantetttà 
tous à genoux , Vdve maris ftella > le 
Salve Regint, ÔC Stella Coeli en nmfique 9 
accompagnée des Inftrumens : ôc eniufce 
revinrent à leur-Chapelle des -Auguftins, 
dans le même ordre qu'ils en étoîent 
fortis : le Jeudy faint feptiéme d'Avril 
-de la même année , fur les neuf heures 
du foir , Sa Majefté aflîfta à la Proccf- 
ûon que les Penitens firent en l'ordre ci- 
xJefTus , portant chacun un flambeau * & 
plufieurs pieds nuds , furent faire Ra- 
tions en fept Eglifes diffcrentes,y adorer 
le tres-faint Sacrement dans les repo- 
foirs : on y chanra des motets en Mufi- 
que-, & plufieurs Seigneurs de la Cour » 
& Officiers du -Parlement , & autre* 
-s'y donnèrent la difeipline. 

*Le dixième Avril fuivant jour de Pâ- 
ques , le fameux Moine Poncet y qui 
avoit prêché le Carême > dans la Cathé- 
drale , après avoir fait un beau difeours 
furie myftere du jour > investi va forte- 
ment fur la fin contre cette nouvelle 
'Confrérie que le Roi venoit d'établir, 
te fe fervît de ternies peu refpeûueux: 
fa Majefté en étant informée le fit met- 
tre en prifon , ©ù Monficur le Duc d'E- 
-pernon le fat voir , & lui dit : Notre 
Maire, on nous dit qu'à vos Sermons 
vous faites rire le peuple : il lui repon- 
* Journal de Heuiilll.UGrota^tQt^taGu 



**3 

dît > je prêche peur édifier , & non pour 

faire rire , & je n'en ai jamais tant fait 
rire que vous en avez fait pleurer : ré- 
ponfe forte pour un Moine, à un Sei- 
gneur de la <jualfté du Duc d'épernon , 
qui étoh le premier Favori de fa Majefté: 
après qu'il eut fubi dix à douze jours 
de priion , le Roi toujours plein de 
bonté le fit venir par devant lui , lui fit 
une correction telle que meritoit la li- 
berté , & la hardiefle qu'il s'étoit donné 
cfc cenfurer fes aftions , l'invita à être 
plus refervé dans fes difeours. Un peu 
tfêfroi fut toute fi peine. 

* Le Jeudy vingt - quatre Novembre 
mil cinq cens quatre-vingt & trois , là 
mort enleva le Cardinal René de Bira- 
gues , Chancelier de France , âgé dt 
foixante & fejze années,dans fon Prieuré 
cteSte. Catherine du Val des Ecoliers à 
Paris : il fut mis fur un lit de parade, où 
fc demeura trois jours vêtu en Cardinal, 
trots jours en Evcque , aïant la mîtreà 
la tête , fon chapeau de Cardinal à fes 
pieds, & fon habit de Pénitent, dans le- 
quel il demeura aufïï deux jours,& aïant 
de même à fes pieds, fon chapeau d& 
Cardinal d'un côté , & de l'antt e fa mî- 
tre : il fur vifité pendant ces huit jours y 
de tout le peuple de Paris : & le fix 

* Vie eu Cardinal de Biragucs, Tom. $ % 



124 
Décembre fut magnifiquement enterré 
dans fa Chapelle du Convent de Sainte 
Catherine du Val des Ecoliers : les Prin- 
ces de la Maifon de Bourbon, & de 
Guife , menoient le deuil , fuivi des 
Cours de Parlement , des Aydcs, de la 
Chambre des Comptes, des Elus , & au* 
très, des Prévôt des Marchands , Eche- 
vins , 6c de l'Univerfité de Paris : ce fut 
le premier de la Royale Compagnie du 
Confalon qui mourut : il fut porté & en* 
terré pat eux > & tous affilièrent à cette 
pompe funèbre en habits de Pénitents, le 
Roi y affifta de même , & marchoit avec 
le Duc d'Epernon , fans garde, Sa Ma- 
jefté nomma pour faire ion Eloge fu- 
nèbre > Meffire Renaud de Baune , Ar- 
chevêque de Bourges , 6c Chancelier 
de Monficur Frère du Roi. 

Je ne faurois paffer fous fîlence une 
preuve autentique de la particulière dé- 
votion que ce grand Monarque avoir à 
la fainte Vierge , puis qu'après plusieurs 
années de mariage n'ayant point eu d'en* 
fant, & defîrant laifler un Succeffeur de 
fa famille à la Couronne , fit vœu à 
nôtre Dame de Chartres , & pour s'en 
aquiter avec plus de dévotion , de fer- 
veur , 6c de zèle , fortit de paris , en 
rroceflion, le Lundi de Pâques > mil 
ebej cens quatre* vingt quatre , en ha- 
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bîx Je pénitent* avec quarante fept des 
principaux Seigneurs de fa C OU r fes Fa- 
voris* ils y allèrent à pied* y couchèrent: 
le lendemain 5 ils y firent leurs dévotions, 
& le jour fuivant en partirent pour reve- 
nir i Paris , toujours à pied & dans le 
même ordre qu'ils en étoient fortis.Tous 
ces exercices de pieté de la parc du Roy 
firent que généralement coûtes les Villes, 
Bourgs, H Villages du Royaume, érigè- 
rent des Congrégations de Pcnkens fous 
divers titulaires ou vocables & à l'envie' 
des uns & des autres fc forcèrent d'orner 
& décorer, leurs Chapelles de Tableaux 1 
exquis & boifages recherches* 

* Mais par un coup fatal & une catas- 
trophe des plus terribles que la France 
ait vu , ce pieux Roi étant à fou camp 
de S, cloud prés de Paris y fut afTafiïné 
1er. Aouft mil cinq cens huitame- neuf 
d'un coup de couteau qui lui fut porté 
dans le bas ventre, par un démon parrici- 
de , nommé Frère Jacque clément, J,„ * 

Ce Prince mourut le lendemain de fa 
HcfTure, & comme il étok le dernier de 
la race des Valois , fa mort excita des 
guerres civiles par tout le Royaume , ce 
qui donna lieu à Meilleurs du Parle- 
ment 5 d'interdire jufqu'à nouvel ordres 

* M^imbouTjt Hillouc de la Ligue 
5 Daniel, iM, de Ftaccc. Henri l { u 
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toutes les Compagnies de Penicens » de- 
puis Paris jufqu'aux rives de la Loire :: 
ce fuc une fage précaution pour préve- 
nir les grands Seigneurs qui étoienc de 
ce Corps» de s'aflembler plutôt pour 
faire quelque*Ligue que pour y chanter 
l'Offi;c. 

Les Provinces de Flandtes t AUkce» 
Bourgogne , Franche-comté, Dombcs ». 
Breifr, Bugeai > Auvergne , Dauphiné % 
Provence , Languedoc , & le Gouver- 
nement de Lyon, ne furent du tout, 
point compris dans cet Interdit : & la, 
R ovale Compagnie de Lyon s'augmen- 
ta n forr par le srele des Citoyens, que 
leur Chapelle n'étant pas aflez vafte pour * 
les contenir tous , ils refolurent d'en, 
faire bâtir une plus grande : pour cet» 
effet ils achetèrent des R. P. Corde- 
liers la place qu'occupe aujourd'hui la : 
belle & magnifique qu'Hs y ont fait bâ-- 
tir : & * cette place eft la même qu'oc* 
cupoit la. première Eglifedes Rev. Pe* 
res Cotdeliers lors de leur établiftement 
à Lyon en l'année mil deux cens vingt» 
dans laquelle fut enterré faint Bona* 
venrur* l'an mil deux cens foixante- 
quatorze* levingoun luillec : il mou- 
rut le quatorze , ce fut trois jours avaat : 

* Journal du Palai*. 

* 5. Aubia , Hiftoirc 4c Lyon;*. 
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là dernière Seflîon du Concile : le Papt** 
& tous les Pères du Concile 5 le Roi 
d'Arragon » tes Ambafladeurs des Em- 
pereurs » & des Roîs â & ceux des Prin- 
ces » & tous les autres Dépurez 3 qui y 
é cotent, aflïfterent à fa pompe funebte, 
le Cardinal Pierre de Tarentaife > Ar~ 
chevêque, Comte de Lyon* prononça 
l'Oraifon funèbre-, & die : Nous pou- 
vons vous afïurer qu'il étoit un Chéru- 
bin en la feience des Saints % un Séra- 
phin en Pamour de Dieu ; la Tofcane a 
été honorée de fa naiflance : faint Fran- 
çois de l'entrée de ce grand homme dans 
ion Ordre ; Paris de fes études : la Sor- 
bonne de fa doctrine ■: PEglife de fes 
pieux & favans Ouvrages : il a été Gene- 
ral de fon Ordre pendant treize années : 
le fameux Do&eur Alexandre d'Aies » 
l'eue pour dîfciple dans les feïcnces les 
plus fublimes a & pour maître en Part 
d'aimer Dieu \ Tout l'Univers s'eft ref- 
fenti des nobles Inftiuits qu'il a fait de 
tant de Congrégations de Séculiers Pc* 
nïtens de l'un & l'autre fexe fous divers 
vocables, Lyon vient d'être honoré de 
fa mort > &c dans fon enceinte elle 
rendra toujours à ce grand homme la 
vénération & les refpc&s qui lui ( 
dûs. Enfin fon ficelé a vu PinnoC< 
* Et eofuitc élu Pape fous le nom d'Inaa 
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de fa vie , & les fuivans admireront Gr 
fainteté & Tes vertus, &c. 

Une fi fainte mort pénétra fi vivement 
les habitans de Lyon , qu'elle fc tranfmic 
jufques dans leurs enfans , qui le choifi- 
rent pour être leur Patron :& admirant le 
concours que ce Bienheureux attiroit dan» 
leur Ville , & l'Eglife qui poffedoit ce 
précieux trefor érant rrop petite & mai 
difpoféc , refolurent d'en faire bâtir une 
plus grande/ Mefficurs de Grollée ave© 
pluficurs autres Seignturs de la Ville Se 
principaux Bourgeois firent conftruire 
en l'année mil crois cens vingt- cinq * 
cette grande ôc magnifique Egliie,que ces 
Religieux occupent aujourd'hui. Pierre 
de Savoye, Archevêque, Comte de Lyon* 
la confacra l'an mil trois cens vingt-neuf^ 
fous le nom de faim François ; 1* Trans- 
lation du faine Corps du Dofteur fera* 
phique, s'y fit le quatorze May mil qua- 
tre cens trente- quatre , & on changea le 
nom de cette Eglife , qui fut apclléc de 
faint Bonaventure : fon Chef fut trouvé 
entier arec les cheveux » les dents , la 
langue , & les lèvres , aufli fraîches , Se 
auflfr vermeilles , que lors qu'il vivoit , 
quoi qu'il eût demeuré en- terre cent; 
foixanec années»- 

* De Ruby$,Hîftoire de Lyon. * S. 'Aubin, Hlf- 
tohe de tjQn^BaUlctjVic de 5,BonaTcncttic 3 - 
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Unfi la Royalç Compagnie des Pe- 
nitcns de Lyon a cet avantage d'avoir fait 
eonftruîre fa Chapelle fur l'ancien rom* 
beau de faînt Ronavcnture, Doâcur fert- 
phïqtte» qui l'avoît mfticuée. 

Et ce fut le ving-neuf Décembre mil 
fix cens trente un » que Charles de Neuf* 
ville » Seigneur d* Al incour» Marquis de 
^îlleroi » Gouverneur pour Sa Majefté 
les Villes de Lyon, Pais Lyonnoîs^Forefti 
Beau j obis s pofa la première pierre 
les fondements de cette nouvelle Cha* 
pelle des Pcnitens de Nollre Dame du 
Gonfalon avec beaucoup de cérémonie ôc 
de magnificéce:*il fit enchafler dans cette 
pierre une grande planche en Cuivre où 
cir gravé deflus les inferiptions fuîvanres 
aux quatre coins font les quatre deyifes Se 
au milieu la légende de la dédicace» elle 
it achevée en l'année mil Gx cens trente 
fept. 

Ce Seigneur contribua beaucoup aux 
uvrages de la bâritfe, auffi bien que fon 
mïnence le Cardinal Alphonfc Louis da 
leffis de Richelieu, Archevêque, Corn e 
e Lyon» qui Et auffi prefent d'un dais 
ux armes de France & de Navarre È 
;hargé de L. Royale en broderie» Se au- 
res ornemens : c'eft un des plus beaux 

i Mcnctiïcr > liages hiftoriques de Lyon* 
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morceaux qu*on voyeen ce gèhrè:auffi 
fut-il fait pour le Sacre de Louis XIU- & 
ce dais cil le même qui étoit au deflus du 
Roy lors de cette augufte cérémonie \ le 
Cardinal de Richelieu , Miniftre d'Etat, 
Sacra Sa Majefté , le Siège de Reims fc 
trouvant vacant & l'ufage eft que celui qui 
Sacre le Roy s tous les ornements qui fer- 
vent à cette Cérémonie lui ipartierment , 
il les lie porter à Paris, où après fa nu 
Monfeigneur fon Frère, Archevêque 
Lyon , comme Héritier les y trouva s i 
avoit trois Dais, it en fit prefent de deux 
à fa Cathédrale de Lyon, avec tout le ref- 
tant de l'ornement complet & y fie ajou- 
ter fes Armes <& du troificme Dais il en 
ûrefent i la Chapelle des Penitens di 
ConfaIo»dc Lyon. 

Monfcigneurs de itandelor Gouverneur, 
Mre,Tete t Marquïs de Bâjay,Cardon de h 
Roche , Ficher , Giraud , de faînt Try 
de Saine Oyen,dc Mombcllet, May 3 I 
Grive , Fayard» Baflèt, Vanfcors , Fine 
tï & pluficurs autres Confrères y conr 
buerent de même ; & la dépenfe qu'ils 
ont faits pour la conftru&îon & embel- 
liflement du Temple delà fainte Vierge, 
MercdeDieu, fera toujours un monu- 
ment éternel de leurs dévotions : leurs 
armes qu'on y voit aux voûtes , à la Sa- 
cnftie.au Cloître, & à Tcntrcc de la Chsu 
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pelle, eh ihftruïroïic la pofterite dans îctf 
îïecles les plus reculez. 

Outre ce que Monfcïgncur le Gouver- 
neur contribua à la bande, il fit encore 
faire à (es frais à l'entrée de cet Edifice fur, 

^h rue* le magnifique Portail en marbre 
rouge & noir y avec fa porte ; fes armes 
font au dcfïus ave^ une tres-bellc inferi- 
ption en lettres d'or fur marbr* noir ^ & 
généralement tous les Confrères ont con- 
tribué jufques à prefent à l'orner Se doter 
de Méfies , Offices pour les TrepafTcz ; 

IHâtiflc particulière , Charpentes , Mc- 
nuiferics, Sculptures, Argenteries , Vafis 
iacrez , Lampes , Orgues , Bufts d'ar- 
gent , Chappes , Chafublcs f Tableaux 
exquis, Cadres dores, ëc autres Orncmcns 
jervans à l'Eglifc ; auffi paflè-t-cUe pour 
parfaite dans fon Archite&urc y 6c fes 
autres décorations, & pour une des plus 
belles Chapelles de l' Europe, Scc t 

ll-y a- eu dans cette Chapelle Mufiquc 
entretenue près de quatre* vingt années. 
L'on y chante toujours l'Office de la 
Vierge fur le même ton que Meilleurs les 
.Comtes de Lyon Chanoints de la Cathé- 
drale le chantent les Fêtes de nôtre Dame, 
Les Confrères y font l'Office les Fêtes 
de nôtre Seigneur , de la Vierge , le troï* 
iléme Dimanche de chaque mois y avec 
une pièce exemplaire * & les avAttcs D^ 
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manches de l'année > l'Office s'y feît avec 
moins de cérémonies » mais toûjoun 
avec la même gravité & modeftie. 

Cette Royale Compagnie peut fe glo* 
rifier d'avoir toujours été fort eftimée 
dans la ville de Lyon , Meilleurs les 
Chanoines Réguliers de faine Antoine 
lui en donnèrent des marques bien 
fenfibles , leur Eglife Se Convenc étant 
nouvellement rebâtie , le Père Bafîle 
Gralliat , Supérieur de cet Ordre meû 
d'une fingulicre pieté d> renfermer 
les Corps de quelques Saints > obtint 
pour cela du Pape Innocent X. le pou- 
voir de tirer du cimetière de Calepode 
à Rome , les Corps des Saints Marcelin, 
BenoîtjBafile, Clément, Denis, Théodore, 
& les fit tranfporter dans cette Ville, 
Monfeigneur Camille de Ncufville, 
Archevêque , Comte de Lyon, lui acorda 
la permiffion d'en faire l'ouverture & 
l'expofition , immédiatement après la 
confecracion de la nouvelle Eglife , mais? 
afin que fe tranflation de ces Corps 
faims y fut faite par une proceffion aum 
pompeufe que fainte, ledit Père Gràlliatj 
pria Meilleurs les penitens du Confalon, 
de vouloir y affifter revêtus de leurs facs % 
ils fortirent de leur Chapelle , au nom- 
bre d'environ trois cens , fur les cinq 
heures du foir » le quatorzième jour du 
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mois de Janvier 3 mil Cix cens cinquante* 

cinq, acompagné des Muficïens & inftru- 
mens , pour aller prendre les Corps 
faïnrs, dans lïglife des RR. Pères 
de la Guillotierc , où ils Croient en dé- 
pôt depuis leur arrîvc'e ; tel êtok l'ordre 
de cette magnifique proceflîon : les Pe- 
nitens marchoient les premiers : dans lé 
milieu de cette Compagnie croient les 
fix Corps des Saints , chaque corps 
avoir autour de lui Qx Penîtcns j deux 
qui avoïent l'honneur de le porter , & 
quatre autres s celui de tenir un des 
coins d*un tapis de velours cramoifî ; 
quie;oit furie cofre de chaque corps, 
enfuite marchoit le vénérable Chapitre 
de faine Nifier : le faint Sacrement croît 
porté par Monfieur l J Àbbé de faîne 
Juft Frère de Monfeigneur l'Archevêque, 
qui fut enfuîte nommé par le Roy à 
l'Evêchc de Chartres, fous un riche dais, 
appartenant aufdits Penîtcns, qui avoient 
auflî l'honneur de le porter. Meflicurs 
du Confulat en corps, Se en robe de cé- 
rémonies , & tout ce qu'il y avoir de 
perfonnes dîflinguèes dans la Ville, fuï- 
voîent cette proceflîon toute brillante 
par la quantité' dt lumière , que l'on 
yoyoit aux fenêtres de chaque maîfou. 
Afin que la mémoire d'une fi pïeufe & 

L* Tiré de* Arclum de la Compagnie 
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nt xxût&t fut étemelle , ledit 

mr £***£&, & at&t procès verbal 
Ht /Vf? ^ ^ cendre à la pofteritc 
is ffijflf*gn ic du Confalon y a le 
f f*\rffre :t ^ c &* fàvc quatre grands 
« ^ C v^ t > < * tn$ Icfqucls font ren- 
** Jj, particules des corps de ces 
&* *ot le Perc Gralliac lui a don- 
^fi ont été tiré de leurs châflcs f 
^^ilparoic par l'Autentique, qui 
*?^ les Archives de ladite Corn- 
^j^. ces Bufts font expofez fur l'Au- 
£7fes jours de grandes Fêtes. 
*l$ Ville de Lyon fut afligée de pefte 
ffl fumée mil cinq cens Coûtante 8t 
faSep » & Mrfficurs les Magiftrats , 
tes vœu de faire bâtir une Cha- 
jfe à l'honneur de faint Roch , hors 
fmurs de la Ville > la première pierre 
Je fondation fut pofée en l'année mil 
^nq cens quarre - vingt & un , 6c on 
pava detfus : 

* De Rubis Hift. de Lyon» 
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ETBEATO RÛCHO 

INTERCESSORJ 

DB AVERSAM 

ClVITATB H5TEM 

P. D'EPINAC 

AKCHIBPlSCOPUSy 

FRANC. DE MANDELOT, 

Vjcb-Rex, Clîkvs, 

c q n s.u l es, 

OU K I TTMQjr B ORDÎNVM 
CIVES SACBLLUM 

HOC VOTÉRE, 

i/77. CONSTRUCTUM EST 
STIPE COLLATITIA. 

ANN, M # a LXXXL 

Elle fut en partie batte aux frai* 
de la Ville , & par les dons des gens 
«te bien & de vertu. 

La royale Compagnie des Penicens ; 
voulut auffi marquer fon zèle , tt im- 
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plortr k clémence de Dieu , par fts 
prières» aumônes 8c autres; bonnes œu- 
vres , ils firent construire dans le mi- 
lieu de cette Chapelle fur le mur > du 
côté de l'Evangile , un Autel tres-pto- 
pre, où ils firent mettre un tableau 
qui repvefente i'Aflbmptioiv de la Vierge, 
& au bas de ce tableau , on voit dans 
une tfpece de dcferr,faint Roch qui pre- 
fente à la Vierge une Compagnie de 
Penitcns ,. le tout y cft fi bien repre- 
fenté & fi naïf, qu'on ne le peut voir 
fans avoir le cœur pénétré , lorfque l'on 
penfe au fujet pour lequel il a été fait. 

Ils dotèrent auffi cet Autel de quel- 
ques Mcflès , & l'entretiennent toute 
l'année de cire. Ôc autres ebofes k ion 
ufage. 

A côté de cet Autel , ils firent mettre 
un marbre noir , fur lequel font gra- 
vées les armes de la Compagnie , & 
le voeu folemnel qu'ils y firent écrire 
en lettres d'or , ainfi qu'il paroit , & ils 
y vont chaque année , le joui , de la 
Decolation de faint Jean- Baptifte,- chan- 
ter l'Office , les Litanies & autres priè- 
res." La même chofefc pratique pour le 
même fujet , à nôtre Dame de l'ifle* 
Barbe chaque année, le jour & fece di 
faint Nificr, deuxième Avril, 
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te Conftil de cette Compagnie poui 
fa régie cft vénérable, n'étant compofi 
que des Reâcurs^Viçc-Refteurs anciens 

modernes ôc de fix Confrères qi 
n'ont pas encore paiTc dans ces Char* 
ges > qu'on élit chaque année, Se qu'on 
nomme pour tors ConfeiLlcrs *, qui 
y leprefcntent toute la Chapelle & j 
ont voix dclibcratîve de même que les 
Rêveurs ôc Vice - Rr&eur* , ils dofc- 
vent avoir Tceil fur toutes chofes 6c 
faire obfervcr les Statuts fie Règle- 
mens* f 

Le grand Cuftode, le Directeur des 
J&timcns,. l'Infirmier gênerai , les Do 
pofitaîjrtf généraux Se particuliers^ font 
tirez de ce Corps* 

Enfin cite a l'avantage » d'être la pre- 
mière, & la plus ancienne Congrégation 
eu Compagnie de feculici* de tout le Ro 
yaume/oos quel Vocable qôc ce fok,fer- 
vant de modclle à toutes les autres * qui 
ont été établies du depuis en «ftvertes 
Provinces» fie qui en font Annexes : aufll 
ïà eonfùlte-uon fouvent s fur Uadîffc 
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t Soirant VOidoanance .rendue «n mil fit 
cfens fcîxa tue- cinq» par Monicîgncttt Camille 
de Nctirvillc > ArchirTSqae , Courte de Lyon. # 

Et par autres Ordonnances rendues par Mon* 
fo^acu^ Ftaftfoi*- Fid «Je NeufVille i* 
Yilleioi? ArckciÊ<lU^> Cainitde Lyon, 
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lensquî y peuvent furvenîr > dont clic tft 
l'arbitre. Se on fe fou met à fes dteiftom : 
Les, Compagnies d'Auvergne , Bourgo- 
gne , Dauphiné , Provence & Langue- 
doc y recourent a elle en pareils cas , & 
on a foin de confervtr leurs Lettres dans 
les Archiver 
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les trots Infcrifttons fumantes fi# 

placées datts le Vefiibule * 

l'entrée de l* ChtfeUc* 

D. O. M. 



£ T MEMORISE i£TBRHi£ B. TxHi. 

Mahi^ Deipar^c in Co*lo$ As* 

SUJKPTiE Ol tIBERATAM ATROCIS- 
31 MA P1ST1 ClVITATEU ClYE& 
LuGDXTH. SODALITXUM HOC VOVBRB 

HENRICO III. Christian iss. 
Franco. Regb , it FRAN. DE 
MANDELOT Provinci^Pro- 
RBGE. Ri verind. P. D. D'E P I N A G 
Archiepisc. Pitm hoc Quorum 

ClVÎTTM IMSTXTUTtJAt PROBAV1T,; 

G R E G. XIII. Pont. Max. coN-f 
tirmàviTjSodalbsq^Vener.Archi- 
confra. B. Maria. CONFALONIS 

BEURBE AGGRBGAVITAC INSIGNIBVS, 

dicta Archiconfra. donavit D. 
JAC. MESTRET DAM^SCjB 

EPISCOP. UrbISQj. SUPPRAGANIVfi 
SACILIVK HOC IN PIOS SODAIITIJ 
U SU S, SUA BENEDICTIONS DEDICAVIT. 

P&ip. Kal. Novem. An. Sàivt. 
M. P. LXXVIL 
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REGI SiEGULORUM 

ÏMMORTALI ET REGINE 

C£LORUM AD IMMOR- 

TALES ASSUMPTJE* 

H. ET a 

URBANO VIII. SUMMO PONTÏFICE , 
LUDOVICOXÏIL GALLLE NAVARR^Q^ 
JU5TISSIMO ET INVICTISSiMO REGE. 
ALPHONSO LUDOYICO DU PLESSIS DE 
RICHELIEU, S, R. E. CARDINALE 
LUGDUNENSI, EMINENTISS1MO AR- 
CHIPR-ESULE GAIXÎAR. P R I M, ET 
MAGNO FRANCIS ELEEMOSYNARia 
CAROLO DE NEUFVILLE , D, D'HALIN- 
C0URT » MARCHIONE DE VILLEROY 
ET C. PROREGE, D. BEN. PUYS, MAG. 
IN THEOL. CAN. ET SAC. EC. COLL, 
S.NICETIJ SANCTIS «JTIBU5 LOCUM 
INAUGURANTE FIA ET DEVQTA SO- 
DAL1TAS CONFALONIS POST DIU- 
TURNUM ALIENI, CONDUCTIQ^ SA- 
CELLI USUM, JEDEM HANC ASSUM- 
F T JE IN CJELVU VIRGINIDEI- 
PAR-Œ EXEDIHCAV1T 9 SUIS SUMP- 
T1BUS, JACTIS PRÏMUM FUNDAMEN- 
T1S ANNITENT, ET PROCURANT fBUS 
©. PETRO PÏCQUET HUJUS CJETUS 




MCTOWE ET DESID. BRESSON ÎROfc 
AN. SUPRA MILLESIM. SEXCÉNTESI* 
MUM XXXI ET XXXII. OPUS FUIT 
IABSOLUT. PERFECTUMQ^ CURA ET 
STUDIO D. ANTONIJ MEY RECTORIS 
ET D. GREGORIJ GIRAUD PROR. ANNO 
M, D. C. XXXllL TUM D. JQACHIMI 
.VANSCORE RECTORIS A€ D. M. ANTON 
PlTORI PRORECTOR. ANNO. M. D. C. 
XXXIV. ET D. ST£PHANI LALIVE, 
SAC. ^RAR. PRjEF. 

MARIA V1RGO QUI DE TE GARNEM 
SUMPSIT , LT AD SE TUAM ASSUMPSIT 
PER TE PRECES NOSTRAS SUMAT ET 
POST TE NOS ASSUMAT. AMEN. 
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D, O. M, 

TIBÏ VI8.GO DEIPARA SACROQ. SANG-: 
TO PARTUI TUO STEPHANUS COCHARn 
DET SODALITjJJ CONFAL. LUGD. REGj 
TOR.ET LUDOYICUS LA GRIVE PRO 
RECTOR QUOD IN HOC PIO SACELLO 
COEPTUM ET AFEEGTUM REPERE-: 
RUNT, CONJÙNCTISSIMIS VOLÛNTA- 
TIBUS TAM SUIS SUMPTIBUS QpAM 
SINGULARI CURA ET PROVIDENTU 
PERFECTUM RELINQUUNT ET PRCT- 
PENJISSIMIS AFIEÇTIBUS D.D.D. ANNQ> 
REPARAT£ SALUTIS M. I?. p. XXXVII. . 
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Cette ïnfcnfthn efifltcée fur la fort 

ÂeCommunî$mhn de U Chmpdtc 

m Cloître àei RR t PP m 

Cordetters. 

jânuam r.r". patribus et socïe-' 
tati commodam proprhs sumpti- 
bus aperuerunt joannes levîste 
dominus.de briandas et de mont- 
demango in supreha dumearum 
curïa con5iliarius tunc regtor, 
Jet bartholom^us clerc prorec- 
.tor, m. jd, a xxxyj. 







ZSJnfcTiption furotrite enlttirts d'er t fnr 

marbre nûir s tfl placée an militu de 

l'Eglife Pareijftalt de Colotige au 

Ment'd'or » fur U mur du 

cité de i'Epitre. 

REGI S£Gl)LORUM 
IMMORTALI, ET REGINE 
ŒLORUM ADIMMORTA- 
LES ASSUMPT£, HONOR 
ET GLORIA. 

MESSIRE PIERRE BOZONAT , 
DOCTEUR EN THEOLOGIE , CU- 
RÉ DE COLONGE AU MONT- 
D'OR , ET LES HABITANS DUD1T 
L1EU.EN RECONNOISSANCE DES 
DONS ET REPARATIONS QUE 
LES CONFRERES PENlTENS DE 
1A ROYALE COMPAGNIE DU 
CONFALON DE LYON ONT FAI- 
TES DANS LEUR EGLISE PAROIS, 
SIALE , OUI EST SOUS LE VOCA- 
BLE DE St. NIZ1ER.ONT FONDÉ A 
PERPETUITE^ T A LEURS INTEN- 
TIONS, UNE GRANDE MESSE, LE. 
JOUR DE N. D. DES ANGES , 
DEUXIEME AOUST. 

Par Aâe pafle le xxi. Novembre 
MDccxxviii. rcceu Vigwum. "U*"îv k 
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Définition de U Chapelle , & 4e 
fes Décorations. 

Le grand Portail qui en faîr l'entra* 
fur la rue s cft d'un Marbre rouge ÔC 
noie j accompagné de deux Pilaftres » 
Bafcs a & Chapiteaux de l'ordre Jontque, 
couronnés de Frize , architraves , & cor-» 
niches i au dcflïis cft un fronton , Se 
dans Ion milieu eft une Infcrîpuon ciî 
lettres d'Or fur un Marbre noir > à la 
mémoire de Monfeïgncur Charles de 
Neuf ville , Seigneur d'Ali ncour , Mar- 
quis de Ville roi , Gouverneur & Lieute- 
nant Général pour Sa Majefté des Villas 
de Lyon 3 Pais Lyonnois 3 Fûrcft f Se 
Ecaujoloîs , qu'il fît faire à fes frais & 
y fit ajouter fes Armes. 

Après le Portail eft une Avant-CôurV 
où il y a un perron a quatre marches tres- 
fpacieux , fur lequel eft un autre Portail 
qui forme l'entrée du Veftibnlc de la 
Chapelle ; il eft de pierre blanche > ac- 
compagne de deux portiques , entre les- 
quels font quatre belles Colomnes de 
E marbre noîr , avec leurs bafes & chapï- 
x de l'Ordre dorique , frizes & cor- 
es cintrées ;au dctTous cft une Vier- 
m bas-relief, au bas de laquelle font 



Jeux Confrères à genoux en habit de 
Pénitence ; & au deftîis des deux portî- 
f^es > font en relief le* Armes de Mon* 
iïeur Pincety^ui le fit faire à fes frais* 

Le Veftibulc eft voûté & foutenu dan* 
(es milieux de deux belles colomnes de 
marbre de l'ordre Jonique.Sur fes murs il 
eft orné des trois In (cri prions cî devant * 
ëc de frpr grands Tableaux à cadres dorés, 
de trois pieds de haud fur quatre de lar- 
ge, qui reprefentent des anciens Pères du 
Defcrt , & dans le fond eft un grand Ta* 
bleau qui représente Mgr. Camille de 
Keufvillc , Archevêque & Comte de 
Lyon, affis fur un fauteuil à hauteur na- 
turel lc,donnant U benediâxon^pcint par 
Mr. Blanchcr. 

Au deiîus de la porte à l'encrée de la 
Chapelle , eft un beau & grand Buft de 
Jisu s -Christ en bronze.tait à Rome, 
aruftement travaillé , & fort cftîmé des 
ConnoiiTeurs. 

Le Corps de lt Chapelle eft de 84* 
pieds de longueur fur j j , de large , de 
trois tribunes , une dans le fond , Se une 
m milieu de chaque côrc» A celle du cô- 
té de l'Epîrre eft placé l'Orgue , & celli 
du côté de l'Evangile eft pour les Sirn- 
phoniftes. 
Toute le Voutc eft oméc dans tout 



m 



les arêce* , d'ogives raillés tn fcalptoti 
dorée a & toute la Chapelle cft boifeeen 
trehîtc&ure & fculpturc , bien recherché 
& d'un excellent goût f ornée de dix 
grands Tableaux de neuf pieds d'hau- 
teur fur fit de large t de quatre bas- 
rclîefsjde quatre pieds Se demi de hauteur 
fur cinq de large , le tout reprcfcntani 
quatorze desMyftéres de la fainte Viergej 
& entre les Tableaux font de même en 
bas-relîcf neuf s des attributs le* plus (en* 
fiblcs des Litanies de la Vierge , foutenui 
par deux Anges» 

Le SdiiÏÏA SmEttrum eft formé par un 
grand arc de bloc de quarante - quatre 
pieds d'hauteur fur vingt-cinq de large w 
& de feptante pieds de circonférence î il 
eft pavé de grands carreaux de marbre 
rouge & noir t êc au devant & tout au 
tour eft un Parquet figuré a lofange , 
de marbre de différentes couleurs , Se 
quatre marches de marbre rouge, La 
quatrième où l'Autel eft pofé>cft un plaw 
fond parqueté en compartiment , fleu- 
tonné de marbre de plu (leurs couleurs; 
qui renferment au milieu les Armes d* 
la Compagnie, 

Cet Autel eft fait à Tombeau & 
à la Romaine , des marbres les plus ra- 
res, le Corps du Tombeau eft de mar. 

O ij 




H* 
bre vert d'Egypte ; le devant eft un ba* 
relief en marne ftatuaire , de fix pieds 
de large fur deux pieds & quatre pou- 
ces de haut , il représente l'Enterrement 
de la fainte Vierge , accompagnée des 
Apôtres & Di&iples , fa bordure eft de 
marbre breche violette , entouré d'une 
moulure de bronze doré > la corniche » 
Se la baze , font de marbre porte • or« 
Le Tabernacle eft rond , pofë fur un 
foc de breche violette , flanqué de qua- 
tre confoles de marbre porte-or , fou 
Corps eft d'utt beau vert d'Egypte , f* 
Corniche de marbre blanc véné , au de£ 
fus eft un Àtdque vert d'Egypte , taillé 
en gorge & orné de quatre confoles de 
breche violette , avec une Tablette de 
marbre blanc , qui (ait le couronnement 
du tout. 

La porte du Tabernacle (orme un bas» 
Relief .de bronze doré , qui reprefente 
l'Agneau avec les fèpt Sceaux de l'Apo- 
calipfè. " 

- Les Gradins fur leur face font de mar- 
bre breche violette , Affricane , leurs 
Tablettes font marbre porto>or, & les 
focs de marbre vert de mer » l'Autel , 
le Tabernacle , & les Gradins , font or- 
nés fur les coins * arêtes , bazes * 6c coi» 
ftiec* de Chérubins , lettons, fctiillagetj 
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moulum 1 6c autres ornements de bron^ 
zc doré au feu > te tout fait par Mr, 
Michel Perachc > de Lyon. 

Les ogives & arêtes de la voûte du 
Sanfta SatiEtûrum , font foûtenuës dans 
leur naiflance,par des Termes allés , aufli 
gros que nature, qui tiennent chacun dif- 
férents Inftrumems de Mufique. 

Il y a auffi dans ce SanBA SanUorum 7 
cinq grands & magnifiques Tableaux 
de neuf pieds & demi de haut fur fii Se 
trois pouces de large, reprefentanrs des 
M y Acres de Nôtre Seigneur, Le pre- 
mier Jesus.Christ preïcnté à Pilare , 
peint par Monsieur Crcccl : Le fécond 

iisus-CHRjST crucifie , peînt par M. 
Lubcns : Le troiiïe'me > la Defcentc de 
- la Croix > peint par le même Ruben* : 
Le quatrième , la Fra&ion du pain eux 

«Pèlerins d'Emails > peint par M. Cretcl » 
& entre ces Tableaux font fîx Trophées 
en fculprurc dorée * qui reprefcntent les 
attribues delà Couronne de France , 6c 
dans le fond de ce S*n£la Stnftûrtitn ttt 
un Group dci'Aflbroptîondela Vierge, 
plus gros que nature f foûtenue par des 
Angcs,fatt par le même Michel Perachc p 
habite Sculpteur ; Si au bas eft un grand 
Camayeu reprefcntanc les Apôtres , ea 
pnaibif aiufU » l'admirants à fon Eleva 
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tion tu Gel , peint par M Sarabas. 

Defcription des Tableaux qui fint 
dans la Chapelle du c&té 
dcl'Epitre. 

Le premier , la Conception de la 
Sainte Vierge , peint par Mr. Lebeati ,• 
au bas duquel font dans une Cartouche 
ces mots: 

MARIiCSIttft LABE CONCEPTA. 

Le fécond , la Nativité de la Sainte 
Vierge , peint par Mr. Bcnard. 

DOMI NUS POSSEDXT ME IN INXTIO. 

Au deflfous de la Tribune de l'Orgue 
(ont deux bas • Reliefs en fculpture fur 
bois , faits par Mr. Simon , Sculpteur. 
Le premier , la Présentation de la Sainte 
"Vierge au Temple. 

ASCINSIONIS l» OrDB SV» 
&ISPOSUIT. 

Le fécond bas-Relief le Mariage de U 
Sainte Victge p ajcc Saint Jofcghj 
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CAfTO JtîKGUNTUR ¥01 DE RE. 

Le troifiéme Tableau , l'Annonciation 
de la Sainte Vierge, peint à Paris par Mr* 
Corneille le jeune. 

Concilies it parus Fiiium. 

Le quatrième » la Vifitarîon de la 
Sainte Vierge à Sainte Elïfabcth 7 peint à 
yerfailles par Mr. Delafauflè. 

BenEDICTA TB INTIR MUtlERFS. 

Le cinquième , la Nativité de Netrc 
Seigneur , peint par Mr. Blanche?. 

Mari a genu i t S a lv a to r e m. 

Le fi xïeme Tableau du côté de l'Evan- 
gile, l'Adoration des Rois > pdm à Vcr- 
faîllcs par Mr. Dtlafauflc. 

PROCI DENTES ADORA VERU HT. 

Le feptiéme , la Cïrconeifion de Nôtre 
Seigneur par Saint Simeon È peint par 
Mr. Saiabas. 

Secvndum Virbum. 

Le huitième , la Fuite de Jésus s de la 
Sainte Vierge , & de S. Jofeph,cn Egyp* 
re | peint à Paris par Mr. Corneille, 




Salyator n% Matrem servAtus, 

Àa deffous de la Tribune des Sïmpho- 
miles font deux bas* Reliefs en Sculpture 
fur bois» faits par Mr. Lamourcux, Sculp- 
teur. 

Le troifie'me » Jisus prêchant dans le 
Temple à l'âge de douze ans. 

Ikvihi qo£M Dinar Anima uiâI 

Le quatrième bas- Relief , la Mort de 
la Sainte Vierge , affiliée des onze Apô- 
tres. 



Prêt 1 osa Mors m Cokspictu 

DOM *MI. 
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Le neuvième Tableau , l'Aflbmptïo» 
de la Sainte Vierge * peint par Mr. De 

Limons. 
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Lcdktéme,le Couronnement delt 
Sainte Vierge dans le Ciel , peint par M* 
Lebcau. 

CORONATÀ TrIUMPHAÎV 

La Chapelle eft eclaixee pat fei^e 









grands Vhreaux de douze pieds de haut 
ïur fix de large ; fçavoîr , cinq dans le 
SâtiBs SmRorum , de dix dans te corp» 
de ta Chapelle , & d'un grand Oeil de 
Boeuf dans le fond, Lei deux Tribunes 
des côrez ont chacune trois grands VU 
treaux. 

Les xr. Vitrcaux cy-deflus font ornéf 
d*un Cordon peint far verre qui en fait 
tout le tour, où font placés plufieurs ver- 
res en ovale qui font répétition do TAiia- 
grame de Jésus, Mae i a , Joseph 9 avec 
1 EcuiTon ou Armes de la Compagnie^âc 
au milieu dcfdits Vitreaux eft un petit 
Tableau de trois pieds de haut fur deux 
de large $ peint fur verre f reprefeotanc 
ftize des Miftêres de la Sainte Vierge , 
tous tres-bien recherchés , & d'un ciceU 
lent goût. 

Il y a un Corridor qui fait tout le tour 
& c la Chapelle en dehors , où font les 
Gardc-rohcs de chaque Confrcre,en bois 
noyer > trois Sacriftics i une pour i'ufa- 
ge des Prêtres , deux petites pour fermer 
les Ornemens 5c la Cire f le Chauroir • 
la Chambre des Confeffionnaux % celle 
du Tréibr pour fermer l'Argenterie , la 
Sale du Confeil pour délibérer; elles font 
toutes ornées en menuiferîe , bois noyer, 
très-bien travaillées* 
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Dans la grande Tribune il y a auffl fi* 
grands & magnifiques Tableaux » celui 
de l'Autel reprefente l'Annonciation de 
la Sainte Vierge , & fur le mot du côté 
de l'Epîtrc Jesus-Chmst en prière dans 
le Jardin des Oliviers , an autre grand 
Tableau en orale reprefentant la flagel- 
lation de Tesus, & du cote de l'Evangile, 
un autre la Refurreéfcton de Nôtre Sei- 
gneur , Se un autre de même en ovale la; 
Cène de Jésus avec fcs douze Apôtres , 
ces quatre derniers peints par Mr. Dlan- 
chet s & fur le mur du fend, de cette Tri* 
bune cft un grand Tableau qui repre- 
fente les débris d'un Cimetière f où 
tft un Confrère en habit de Pénitence , 
à vifage découvert , de grandeur natu- 
relle, couché fur une bière, ainfi qu'an- 
ciennement on les portoit à k Sépul- 
ture. 

Les Vafes Sacrés , l'Argenterie , Se 
Ornements Sacerdotaux , répondent à la 
magnificence de cette Chapelle, 



I/Infcriptitn foirante cft placée dam & 
Vcfiibufe. 






AL TARE 

HUJUS JEDIS 

IN AMPLIOREM ET AU- 
GUSTIOREM FORMAM 
A FUNDAMENTIS EX- 
STRUCTUM DEO SUE 
ÏNVOCATIONE YIRGI- 
N1S DEIPARiB IN COELOS 
ASSU.MPTA CONSECRAVIT 

D. D- ANTON. SICAUD, 
EPISCOPUS SlNOPENSIS» 
LUGDUNENSIS ECCLESLE 
5UFFRAGANEUS. A". D"', 
MDCC XXXI. X». CAL. 
A U G U S T I. 

JODAIEI SOCIETATII CoNFAlONI», 

Ad Pe&psiuam Rei Memoiiam Pom, 
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MONSEIGNEUR L'EVÈQUE DE 
SINOPE, Suffragant de Lyon » facra 
le nouvel Autel de cette Chapelle , 
accompagné de fes Prêtres > & de tout 
les Confrères , le 2). Juillet 17^1. aux 
fanfares des Trompettes , Timbales & 
décharges d* Artillerie ,dont VtrUlftit , 
mis aux archives. 
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CATALOGUE 

Des Retâeurs ^ Vice^ReBeurs ^ de- 
là Roy de Compagnie des Pe~ 
nitens blancs de Notre-Dame^ 
du Confalon de lu Ville de 
Lyon y & qui ont été Elus 
chaque Année r depuis fotr 
Rêtablifjement en cette Ville 5 , 
en 157 7, 

JUSTlKlAN P£HCE> 
Gentil -Homme 
Lyonnois , & Che- 
valier de l'Ordre Ro- 
yal de S .Michel. R. 
Jean-Baptifte Savinox* V* 



Paul Giranton. R. 

Claude Pigeon. V. 

Claude Du Rubis- R. 

Louis Pounard. V. 

Antoine Grolier. R 

Jacques Telle. V* 



'57« : 
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Hugues L'Athiaud. Ri <. ., 

Claude Lebaud. V. Ij " 

Jean-BaptifteSavinon. R* 1581- 

Claude Pariât. V. 

Afgr.François de Mandelot, 
Gouverneur de Lyon. R. 1583 

François Gilly. V. 

Guillaume Gchs. R. 15*4* 

Barthélémy Fuc. » V. 

Meffire Balthazar de 
Villars, Archevêque 
de Vienne. R. 1 585 

Jacques de Grimoud. V. 

Guillaume Andry ? R. i.rjg^, 

François Bernard. V, 

Jacques Teftes*Marquis 
de Bàjay , Seigneur de 
Tanay. R. 

François Bernadin Bou* l 5$7' 
fon. V. 

Monfeigneur Charles de 
Neufvilic , Seigneur 
d'Alincour , Gouver- 
neur de Lyon. R. i-j$$J 

Urbain Parent»»- V* 
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^Pierre Allard. . R, 

Orlandin Orlandiny. V. l * %9 

Amable Thierry. R. 

Pierre Blanche, V. y * 

Jean Barrallion. R- 

Benoît Tefte. V. 1 ^ 1 

JFrançois Vignoly. R. 

Aymé Queyrol. V. l Ï9* 

iLoiiis François Defrodes.R # 

Corneille Breton. V. l 593 

Sebaftien Thevenard. R # 

Jean FiUiard. V. **** 

Fanani Decaftte. R. 

Louis Defgoutes. V. *™ 

,François;Bernard. R. f • 

CefarLatiny. V.' > J 

Thomas Bartholy. R. 

Claude Michel. V. 597 

François DuGrimaud. R. 1 g 

Guillaume Bourdicaud V. 5 

Guillaume Faure. R* 

Bernard La GroflTe. V. l599 

Claude De Beau. R. l g 0O 

François Derodes. Y. 

j Jean Mermet. R. i 60 1 

.Pierre Ferlât* V.*6o^ 



JHorace' Cardon. R. 

:Benoît Conchon. V. «°<*J 

PaulPincety. %* 

André L'Acoudrée. V. » *°4 

Dominique Particely# k»Y6oç 

Pierre Bernard. V. 

I a ^ UCS S C F ur 5- 1-1666 

Etienne Maignin. Y . 

Odavien Vanelle. R. ^ 

George Seize. V. l °^ 
Jacques Tefte , Marquis 
de Bajay 5 Seigneur tle 

Tanay. R. 

Claude Faure. V. l6 ° 8 

Guillaume De Balme. R. g 

Jacques Orlandin. V. ^ 

Germain Saulier. R. , 

Jean- François Mognat. V. 

Claude Michel. R. , , 

Hugues Beaupoy. V. * ll 

RenédeScvelinges. R. 

Guillaume Nefraes. V. î6lz 

Jean Peletier . ^ % i6it 

Jean Chapelle. V. 

Claude Soulier. R. • 

Jean- Jacques Manis. V. l4 * 



Jean Jacques Pincety. 
Claude Aie rat» 
Corneille Breton. 
Jean Rougier. 
François Vincent. 
JeanFlatiry. 
François Dugrimaud ; 
Jacques Carton, 
Pierre Ferlât. 
GeofrayDefchamps, 
Amable Thierry* 
François Coftet* 
Jacques Dépure, 
Pierre Thevenon- 
Horaee Cardon, 
Jacques Breton. 
O&avïen Vanelle, 
Chriftophle Vcrnat. 
Jean Jacques Manis. 
Jean Pâlerne, 
Claude Faure. 
Pierre Clerc- 
Michel Vaninî. 
Jean Antoine Garbuzat 
Chriftophle Vernat. 
Jean Dcbie. 
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R. 


itfi* 


V. 




R. 




V. 


1619 


R. 


îéro 


V. 




R. 


i6it 


V. 




R. 
T. 


162.1 


R. 




V. 


itfij' 


R. 
V. 


lé 1+ 


R. 

V. 


itlf 


R. 


1616 


V. 




R 
V. 


1&2.J 


* 


1 



iy8 

Pierre Bernard. R * i6"i$ 

Ennemond Morin. V\ 

Claude Landry. R. x ^ 9 

François Tremel. V. 

Pierre Piquet. R. 1630 

Didier Breflon. V. *«3t 

& 

Continués. ^ 

Antoine May. R. 6 

. George Giraud. V, '?., 

Joachin Vanfcors. ^"'1634 

Marc Antoine Pittory. V. 

Claude Voiret. R. 

Pierre Dagas. V. ï6 & 
Jean Levitte , Seigneur 

deBriandas. ^"1616 

Barthélémy Clerc. W 

Etienne Cochardct. R. , , 

Louis pe la Grive. V. * 7 

Etienne Lalive. R. , 9 

Gilles Margonet» V. 6 ** 

Jean Perrette. R. 

Pierre Chambaud. V. ,6 *« 

Jean Dëfrç. R. 6 ■ 
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Guillaume Dalbon,Comtt? 
de Lyon , & PrécenteuJf 
del'Eglife. R-1^4, 

Vincent Vertaman. V. 

François Tremel. R. 

1641 

Denis Bernico. R 

Gabriel Puiflata. V. X H3 

Jean Mathieu Dupuis R. 

Hugues May. y. 1644 

Gilles Margonet. \i6sx 

Antoine Richard. _Y ! •■ ■ 

Jérôme Ficher. R. 

Ant Martiny , ' V. l6 4* 

Jérôme Ficher. Continué. R, 

Jacques Depog es. V. l6 *7 

Henry Garbuzat, R. ,^g 

Pierre Lachard. V. 

Pierre Drivbn. R. l6 ■ '■ 

Claude Livet. V. 4? 

Philibert Hedelin. R.-.* «■■ 

JeanVande. • y. l6 5<* 
Mathieu Rigaud , Seig- 

gneurdu Chaffau. R. 

André Gabet. V. '*5 r 

pij 



Antoine Morand. R. 

Pierre Ferlât. V. 16 '* 

Antoine Richard* R. 

Guillaume Perier.. V. **?*■ 

Gabr iel Puiflata. , R. j g, , 

BlaifcClaret. V. 3 

Louis Dufournel. R. j £r j, 

François Brigaud.. V» 

George Giraud. . R. 

Gilles Gittan. V. l *S& 

Gafpard Grollier.. R. 

JëanBelet. V.**ST- 
Claude Horace Puiflata, R. 

Jean Payrc. V, l6 S* 

renée Barlet. R. 

jFrançois Vande. . V.* 6 P' 

Jean Fayard. R. A£ 

Cefar Rouffelet. V. 66 

Antoine Canis. R„ ,, 

Glàude.Mcnetrier. V. ' 

François Chapellot. R. „ • 

Mathieu Decomte. V. 

Henry Vaganay. R. , . 

OlawfcCamcfc. V. 3: 



Louis Detrelon, Capitai- 
ne de la Ville. R* ,, 
Jean Louis Lachard. V. ^ 
Pierre Cochardet. R* . •, 
Claude Bally. V. 5 
Jean-Baptifte Giraud. R. 1666 

JcanRivoire. R. 

Antoine Radeau. \. l66 7 

Claude Livet. R. >.g 

Charles Merle. V. 

François Dufaifan. R. , 

François Beneon. V. * 

François Dervieu. R. 

JeanDumolin. V- I6? ° 

François Rouffier. R. , 

Jean- Jacques Darandt V« ? * 

Antoine Ficher. R. 167 % 

Touflain Renaud. V. 

Pierre Drivon. R* 1673 

Claude Martin. V. 

Jean Bsrnou. R. r 

Claude Duport. V. é 7 * 

Laurent Cardon. R.' r 

Pierre Pilotte. V. .?* 

P iij * 



Jacques Debonnct R, 

fcenoiftCoftc. V. % " 

Charles Couppé. R. £ 

FlcurySoleilliat. V. J 

Etiennc.de Bcrtoly. R. iè y\ 



Jean Chazclle, V- i 6y $ 

Nicolas Cermette La 
Tour> Prêtre y Doc- 
tcur en Théologie, R, j£g 
Jean Denavy. V. 

François Saladin. R t 

Marc Antoine Romain. V. 1581 
Claude Dandré. R* 

Pierre Pinardy.. y.iSSi* 

Claude Garbuzat, , R, 
André Barnicr. V. * 

FrançBeneondcRivery.V. ï£8 4 
Jean Faurin. R. 

Antoine Richard* V. itfgj 

Jean François Vande. R, 
Jean François Ballet* V. * 686, 
François Vande, R, 





Nicolas Pinardyv 



V. ï<î8fc 



Jacques Montaud- V. ^gx 
Jean Claude Grimaud 
Beneon de R^e- 

r Y- R'i^o 

Claude Hugonin- V* 

Claude Payre. R. l6 t 

Charles Decomtes. V. 



Antoine Hedeliru R* 

Claude Pinardy l'aîné. V. 
Jean-Baptifle de G latin y .R 
Claude Pinardy Je jeune.V, 
Chriftophle Gazelle. R. 
Charles Dejames» V. 

Jean Payre* R, 

Guiot Manillon. V. 

Denis Piquot. R* 

Laurens GiUct, V. 

Pierre Trumeau* R» 

Antoine Favergeont V t 
Jean François Vande. R T 
Fiançois Dumareft. V • 



i6^, 




i$4 

Jean Dumolin. R. 

Claude Joban. V- l7 °° 

Charles RoflîgnoL R. l j Ql 

Claude Marquet. V. 

Claude Martin. R. 1701 

Denis Guillot. V* 

Daniel Rolichon. R* 

Jean- Baptifte Guillot. V. 1 ? ° 3 

Loiiis Bellet. R. 

Jofeph Charcot, V. l 7°+. 

Claude Pinardy l'aîné. R. l70 - 

Jean- Jofeph Gremy. V. 

Dominique Guerin. R- 1706 

Pierre Dufemetîere/ V. 

Charles Dcjamcs. &•• 1 707 

Cefar Sonerat. V» 

Jean Chaffing. R. 
Jean-Jacques Gerin , dit 1708 

Roze. V. 

Gabriel Richard. ^1709 

Antoine Denavy. V. 

jeanGenevay. ^1710 

>Vndré Debrioude. . ■ V. 

Jofeph- Jérôme Ficher. R. l7ll 

Jean Baptifte Marnet. y« 



IloïïïS Chalmettc. R« 

Pierre Dehrioude. V. 1 ? 1 ^ 

François Dumareft. R- ^g 
Pierre Faurin. V* 

Jacques Philipes Tolin. R. 
Erançois Colin. V.* 7 ' 4 ' 

Monlcigneur François de, 
Neufvillc de VïHeroy, 
Pair , & Maréchal da 
France , Chevalier des 
.Ordres du Roy > Capi- 
taine de la. première 
& plus ancienne Com- 
pagnie Françoïfe dt%; 
Gardes du Corps^Coa^ 
verneur pour Sa Ma- 
jefté de la Ville de 
Lyon , , & des Provin- 
ces de Lyonnois^Forefl: 
& Beaujolois , Chef 
du ConfeiU R* 

Camille Thelis, Seigneur 

de Valorge ^ Chevalier iyly 
de l'Ordre Milïraîre de 
S. Loîiis y Major de la 
Ville de Lyon. V.- 



i66 

Monfeigneur François Paul 
de Ncufvillc de Ville- 
roy, Archcvêque,Com- 
tede Lyon. K* 

Claude François Gariot , 
Prêtre , Doter en '7 1 * 
Théologie. V. 

Jofeph Servant. R. 

Antoine Rivière. V. ! 7'7 

Jean Jacques Vachon. V. *7 l8 
Benoît Renaud de Loret- 

te, Exconful. R. 

JeanBlain. V. 17 ' 9 

Loiiis Ravat , ancien Pré- 
vôt des Marchands. R. .;_ a 
Jean-Baptifte Milanois. V. 
Jacques Hedelin , Juge- 
garde de l'Hôtel de là 
Monnoye. R. 

Jean-Claude Dufemetie- ijn 

re. y. 

Pierre Dufemeticre. R. , 7 , . 
ÇefarAlabc. V. 



17*4* 



l 



Benoît Muguet. R* 

Jean - Jofeph Dufemetie- 1-713 

re* V. 

Vital Folcher. R. 

Jérémie Chômas* V* 

Antoine Laîfné , Ecuyer , Di- 
• recteur de l'Hôtel de la 

Monnoie de Lyon* R. 

I Guillaume - Marie de Re- 
clêfnes , de Lunel , Che- * 7 * J 
valier des Ordres Militai- 
res du Roi* V. 
Louis Dumareft* R. 
Jean Lorrain. V. 
Bakhazard BariTy* R, 
François Rozet, V. 
Antoine - Marie Palerne. R, 



1726 

1717 






Barthélémy Cizeron. V. 

Léonard de la Roche* R. 

Jean Dujfcmr. V. 

Jean - Simon Boulard* R, 

Jean- Baptifte Canard. V. 

Jofeph Fabre, R. 

Jean-André Duon. V* 



1718 



171^ 



1730 



1731 






Laurent ■ Revoirè. .-.:.■:;. R.^» 
Pierre Carrières! v :. V.- -^ 
Gilibert Malbay. R. •' 

Alexandre Balley. . VU * 7 3 * 
Geoffroy Chafleittg*r ' R*' 
François Bon* . ! , '.■:.? 'j V* * 7 - 
Benoît f Decf oîx. î l i R* •'- L 
Guillaume Rigolfitv. : W> '* - ' 
Hugues Colomb, -.î* ^i^'â^ 
Camillç.Çamieav..._.i -, V;:-- -7A 
Charles .Milanojs* . ..Ri. • ^ ^ 

Etienne Graymy. / l Vv :.7r '• 
Cefar Sonnerat. ..',..■ > RU ;;■ ■ <* 
Henri Colin, , ' V<;*V* 

Henri- Jqfeph Alpoû* R.w ! 
François; Vachon. \\ Y. W* 
Mathieu Perrin,;;:; ■: ft#i. ■*'-•' - 
Wictel Ferlât,,:. ' V*-^ 4Q ' 
* Noble Pierr^G.ÉIoffiroy de:-. •: •■■ 

la Chapelle , ConfeUleijfcliii i< ■■ . 

Roi, Infpeét^ur générât; - i- . 

Juge/r Gardçdéia Mon*ï - :: : . 

*Ecbew*n 1748. & 17^. # Sëî-,' 
gMu* <fe Pî^re-Benitç s felricmeaûii&W \ - . ! j 



noie de Lyon-, Seigneur 
de la Maifon blanche* 
Avocat en Parlement Sf 
es Cours de Lyon. R. 
Claude Rigodon. V. * 741 

Meffire Antoine de Mon- 
morillon , .'Chanoine & 
Sacriftain de l'Eglîfé', 
Comte de Lyon, R. 

Antoine Muguet, l'aînée V. I74 
Meffiire Jacques- Atinibal 
Claret de la Toarrette, 
Chevalier Seigneur de k 
Tourrette , Fleurieu, St. 
'.. Pierre- d*Eveu:fc 8c aù>- 
très lieux, Concilier du 
Roi en fes Confeils, Pré- 
- fident honoraire à la 
Cour des Monnoies , Lieu- 
tenant Criminel , aufïî 
honoraire à la Séné- 
chauffée & Préfidial de 
Lyon, Prévôt des Mar- 
chands & Commandant 



